
Les besoins
f inanciers

de la France
Une forte élévation
du taux d'escompte

PARIS, 28 (Havas). — Le taux de
la Banque de France a été élevé de
2 à 4 %. '

Isa Banque de France a élevé éga-
lement le taux de son escompte de
2 à 4%.

Le taux des avances à 30 jours
est également porté de 2 à 4 %. Ce-
lui des avances sur titres est élevé
de 3,5 à 5 %.

Devant le cercueil du chef des Jeunesses nationales, les passions politiques
se sont apaisées dans la métropole horlogère

Un cortège funèbre, comprenant plusieurs milliers de participants et de nombreuses délégations
officielles, a parcouru l'avenue Léopold-Robert jusqu'au temple et s'est ensuite rendu au cimetière

Une cérémonie pleine de di gnité au Temple national
(De nos envoyés s p é c i a u x)

Le^ heures graves d'un pays ont
du noins ce résultat qu'elles nous
permutent de lire plus clairement
en nous. Une fois la violence pas-
sée, ei quand il ne reste plus en
elles eue l'effroi et l'amertume qui
suivent les drames, les foules se res-
saisissent. Les hommes sentent mon-
ter en eux le levain des fortes et
sages résolutions, et les femmes se

L'auto portant le corbillard

souviennent qu'elles sot faites pour |
la douceur et la pitié.

Si douloureux qu'ils soient, les
événements qui se so» déroulés
lundi soir à la Chaux-de^onds ont
réveillé, dans les cœurs leuchâte-
lois, des sentiments profond. L'im-
mense élan qui a conduit flusieurs
milliers de personnes à pa-ticiper
aux obsèques du docteur Eugène
Bourquin est, à cet égard , significa-
tif. Comme est significative aussi
l'impression que donnait hier lafou-
le considérable qui se pressait tôt le
long des rues par lesquelles pasait
le long, l'interminable, l'imposait
corlège funèbre. A la dignité qui q
présidé à toute la cérémonie se mè
lait une froide résolution ,- une fa-
rouche volonté de ne rien tolérer
qui la pût troubler. Il y a des re-
gards attentifs, des sourcils fron-
cés, entrevus ici ou là, et qui sont
éloquents.

« Ils » n'oseront pas bougir... b
ai-je entendu dire dans le piblic.
« lis », c'est-à-dire les comministes
qui , mercredi soir encore , avaient
fait distribuer un tract très iolent
et dont on se demandait s'is au-
raient le front de manifest e: Non ,
ils n'ont pas bougé, ayant ompris
sans doute que le moindre este in-
congru , le inoindre cri hostiheussent
soulevé dans cette foule rcueillie
— mais tendue — une colès venge-
resse. Au reste, « La Satinelle »
avait publié à onze heures lu matin
un appel au calme dont i lui sera
tenu compte :

Aujourd 'hui ont lieu les osëques de
M. le docteur Bourqtiln, diilt-elle. On
leur donnera une ampleur onsldérable.
Nous demandons k tous et particulière-
ment à la classe ouvrière ravoir une
tenue telle que tout incidat soit évi-
té, n vaut mieux se tenir ésolument k
l'écart — et cela plus encor après la cé-
rémonie — que de suscite' quelle diffi-
culté que ce soit.

n ne faut pas que l'a puisse dire
que notre population ne lit pas res-
pecter un*" cérémonie furj bre et que la
passion politique y effaceles sentiments
que tout homme de car éprouve en
face d'un cercueil .

C'est dire que l'atiosphère qui
régnait clans la cité brlogère était
assez part iculière quad , à 14 h. 50,
le cortège s'ébranla.

Devant le dmiclle
mortuare

Dès bien avant cite heure , d'ail-
leurs, un très nomreux public s'é-
tait massé devant I domicile mor-
tuaire , au numéro (7 de l'avenue
Léopold-Robert. Lwolonel Wilhelm ,
qui avait la tâcheiélicatc d'ordon-
ner le convoi , ei fort à faire à
placer, avant l'here du départ , les
nombreuses délations qui af-
fluaient de partot

Pendant qu'audomicile mortuai-
re se terminait a présence de la
veuve — dont -liiitu.d e courageuse
en ces heure* ittuloureuses a fait
l'admiration de hg — du fils , de
nombreux parent e_ d'amis , un cul-
te émouvant dj pasteu r Barre-
let, une garde f honneur se for-

mait devant l'entrée de l'immeuble.
Et c'est entre une double haie de 17
gendarmes en grande tenue que
passa la bière.

* * *Quels que puissent être les écrits
des journaux et les opinions qu'on
nourrit, quand, après un drame, un
cercueil parait , il se fait , dans l'âme
d'une foule un étrange travail :

« Voilà le résultat ! Tant de bruit ,
d'agitation , de querelles vaines, de
luttes stériles ont abouti à « cela ».
« Cela ! » Un homme mort et qu'on
emporte. Ln époux et un père dont
la place va rester vide, dont le sou-
tien va mantmer ,

Les Chaux-de-Fonniers ont dû le
comprendre, hier, à cette minute...;
car, d'un mêm? geste et d'un même
élan, les fronts se sont découverts.

La cortèr-e funèbre
Six voitures n'ont pas suffi à

transporter les innombrables cou-
ronnes qui s'amonedaient au domi-
cile mortuaire. II faïut qu 'un grou-
pe des Jeunesses nationales se char-
geât d'un grand nombre d'entre
elles et se plaçât avec elles devant
le corbijj ard.

Enfin , précédé d'un peloton de
gendarmes en tète duquel avait pris
place le commandant MaUhey, chef
de la police cantonale, e> grand
uniforme et sabre au clair, le cor-
tège s'ébranla , aux accents d'une
marche funèbre jouée par le corps
de musique des « Armes Réunies ».

Ceux qui le composaient...1! Ils
étaient plusieurs milliers, nous l'a-
vons dit. Après les musiciens ve-
naient les six chars de couronnas,
suivis de la société «Zofingue». Ptj s
venait l'important groupe des Jeu
nesses nationales locales.

Puis le corbillard. Entouré , garde,
accompagné de membres de la Jeu-
n esse nationale de la Chaux-de-
Fonds et suivi des parents, tête nue,
auxquels s'étaient mêlés d'innom-
brables amis.

Après venaient les Jeunesses na-
tionales du canton , précédant de
nombreuses bannières. Puis l'huis-
sier cantonal suivi du Conseil d'Etat
qui , pour bien montrer la part qu'il
prend à ce deuil , avait tenu à as-
sister « in corpore » aux obsèques.

Une dél égation importante du
Grand Conseil précédait la Société
des officiers — au premier rang de
laquelle se trouvait le colonel divi-
sionnaire de Diesbach — suivie
elle-même de la société des sous-
officiers, de la société de cavalerie
et des autorités communales de la
Chaux-de-Fonds .

Les partis politiques de Suisse
romande et même de Suisse alle-
mande avaient envoyé de nombreu-
ses délégations. Fribourg, Valais ,
Vaud , Genève étaient représentés.
M. Georges OItramare avec l'Union
nationale de Genève , M. Margot , du
comité directeur du part i libéral
suisse, accompagné d'une nombreu-
se délégation vaudoise, des repré-
sentants des partis nationaux neu-
châtelois — la seule gare de Neu-
châtel a délivré 150 billets pour le
train spécial — le comité du 1eraoût , les Amis du château de Co-lombier , d'autres sociétés encore , et
d autres gens que nous voudrions ci-ter, figuraient dan s ce cortège, quine dura pas moins de quinze minu-
tes et sur le passage duquel une

foule de plusieurs milliers de per-
sonnes se pressait.

Curiosité ? Non pas. La curiosité
n'a pas ce visage grave. Il faut
trouver d'autres mots pour qualifier
cela, comme il faut trouver d'autres
expressions pour parler de l'émou-
vante cérémonie qui se déroula au
Temple national .

(g.)

Les membres du Conseil d'Etat

Au Temple national
Rien ne fut p lus émouvant que la

cérémonie qui se déroula alors au
Temple national . Cérémonie magni-
fi que dans sa sobriété et sa nudité
où seuls les discours ont évoqué le
souvenir du disparu , mais à laquelle
la tension de la foule et la discipline
du service d'ordre conféraient une
grandeur particulière.

Porté par des membres des Jeu-
nesses nationales, le cercueil fait son
entrée dans l'église — cependant que
l'orgue joue — au milieu d'une dou-
ble baie d'agents de la police canto-
nale commandés par le commandant
et le premier-lieutenant de gendar-
merie. Les drapeaux arrivent ensui-
te, avec les délégations que nous
avons vues déjà dans le cortège.

Le service funèbre
Le temple est bientôt comble et le

pasteur Barrelet commence alors le
service funèbre par l'invocation à la
toute puissance de Dieu. Puisant son
inspiration de textes bibliques — la
dualité de David et d'Abner et les
luttes civiles qui s'ensuivirent — le
pasteur Barrelet évoque alors l'évé-
nement tragique qui a coûté la vie
au disparu. Mais, écartant d'emblée
toutes considérations politi ques! qui
ne sont pas de mise ici, il montre
à quel point le Dr Eugène Bourquin ,
par sa vie et par sa mort consacrées
toutes deux au devoir , est un exem-
ple de sacrifice pour les chrétiens.
\ussi, autour de sa tombe, le grand
Ipuhail du défunt serait de voir naî-
tre aujourd'hui un apaisement . Apai-
sement qui n 'est pas tiédeur , mais
force véritable et féconde. Ces paro-
is, dites avec une éloquence émue,
situent ainsi l'atmosphère de la cé-
rimonie qui, tout entière , sera consa-
crée à exalter à la fois un idéal de
cmrage et de paix.

C'est ensuite le tour des orateurs
mandatés par les divers mouvements
et sociétés qui furent toute la vie du
Dr Bourquin.

L'hommage
des Jeunesses nationales...
M. Julien Girard , au nom de ces

Jeunesses nationales qui furent  en
quelque sorte le testament politique
du disparu et à la tète desquelles il
se trouvait le soir de sa mort , retra-
ça alors quelle place une telle œuvre
occupait dans son existence. Il
voyait, dans cette tâche, l'occasion
de réaliser pleinement les idées qu 'il
entendait servir : Dieu , patrie , famil-
le , profession ; sa joie était de les
faire pénétrer dans l'âme des je unes
gens qui l'entouraient . Aussi, l'ora-
teur recommande-t-il à ceux-ci —
ainsi que le fi t  le pasteur Barrelet —
de n 'avoir aucune haine mais de se
souvenir qu'à l'exemple du docteur
Bourquin , l'amour seul engendre la
vie.

... et celui des médecins
Le docteur Georges Guye, méde-

cin à la Chaux-de-Fonds, parle au
nom des collègues du défunt, de

l'Association et de la Corporation
des médecins. Il évoque le zèle pro-
fessionnel de cet homme qui, mal-
gré son activité politique, savait se
pencher sur les humbles et les pau-
vres, et qui, passée la chambre de
ses malades, savait ne devenir qu'un
homme compatissant et affectueux.
Une aussi haute idée du devoir dans
sa profession devait faire naître chez

le dooteur Bourquin la pensée de
créer une corporation des médecins
chaux-de-fonniers où ceux-ci se-
raient à même de se mieux connaî-
tre, de mieux s'apprécier et, partant ,
de rayonner davantage encore dans
leur tâche.

I»es amis politiques
du défunt

Le pasteur donne la parole à M.
Max Reutter , président cantonal du
parti libéral et conseiller communal
à Neuchâtel. Celui-ci s'attache à
montrer comment le docteur Bour-
quin concevai t son rôle politique.

Personne, s'écrie l'orateur, n 'était
plus atta ché que lui à la cause des
ouvriers. Ses agresseurs de l'autre
soir savent-ils, par exemple, que
c'est lui qui, le premier dans le
canton , en 1924, a déposé au Grand
Conseil une motion demandant une
loi pour parer aux effets du chô-
mage qu 'il prévoyait ?

iniiniment bon envers les misé-
reux, il aura eu la douleur de n 'être
pas compris de tous , parce qu 'au-
jourd'hui des doctrines subversives
cherchent à s'infiltrer , doctrines
dont il eut le rare courage de mon-
trer toujours le danger. Le docteur
Bourquin a vécu pour défendre le
drapeau suisse contre les emblèmes
de haine, il est mort en défendant
encore la croix blanche sur fond
rouge. Pour les Suisses, son sacri-
fice ne saurait être inutile.

Après un morceau d'orgue — in-
termède émouvant — voici M. Jean
Musy, compagnon du docteur Bour-
quin dans le drame tragi que de
l'autre soir , qui s'avance au pied de
la chaire. L'ancien conseiller fédé-
ral souligne lui aussi les vertus
chrétiennes et patriotiques du chef
des Jeunesses nationales.

— Ton exemple , lui dit-il par de-
là la tombe, nous oblige à des réa-
lisations futures .

M. Albert Rais, conseiller nati o-
nal , au nom des amis zofingiens, re-
prend la carrière du docteur Bour-
quin à ses années d'étude lorsque,
porteur de la casquette blanche, il
apprenait déjà à être un chef et un
animateur , où. dans l'esprit de la
vieille société , il puisait déjà l'es-
prit de patriotisme qui le guida
toute sa vie.

Mais c'est à M. Pierre Favarger,
député , et qui , de longues années,
lutta au côté du docteur Bourquin ,
qu'il appartenai t  d'apporter un su-
prême hommage à son vieux com-
pagnon . L'éminen _ orateur le fit en
termes émus et nobles qui boulever-
sèrent l'auditoire. Martyr d'une
grande cause, dit-il, d'une cause vé-
ritablem ent nationale et véritable-
ment neuchâteloise , contre les dan-
gers qui nous menacent , hélas! de
l'extérieur, le doctenr Bourquin sa-
vait d'ailleurs à quoi il s'était en-
gagé en acceptant la lutte ; mais ,
sans hésiter , il l'avait accepté jus-
qu'à la mort. On sait s'il a tenu son
serment.

M. Favarger, ainsi que les précé-

dents orateurs tient à dire encore
son respect pour la veuve et le fils
de celui qui n'est, plus.

Au cimetière
Une prière encore , une foule tou-

jours plus émue , et ç'esj la sortie
lente et solennelle , au 'milieu de
deux haies de gendarmes. Le cortè-
ge se reforme dans le même ordre
qu 'auparavant et tout aussi nom-
breux. Chacun tient — malgré la
distance et la nuit  qui tombe — à
se rendre au cimetière où a lieu un
dernier culte , présidé par un ne-
veu du défunt , le pasteur Bauer et
où quelques mots sont encore pro-
noncés par le docteur Junod , prési-
dent du parti libéral de la Chaux-
de Fonds. La nuit est presque ve-
nue. Tète nue , bannières inclinées,
parmi les tombes et la paix des
morts , tous les assistants adressent
à celui qui . le premier est tombé en
ce siècle dans le canton pour une
cause politi que , une suprême pen-
sée...

Que dire de plus ? Nous avons ai-
mé et la dignité et la parfaite or-
donnance et la grande piété de ces
funérailles où nous avons vu unis
— cela devient hélas ! si rare en
pays de Neuchâtel — les éléments
nationaux les plus divers de notre
canton qui avaient su faire abstrac-
tion de toutes leurs disputes , pour
rendre hommage à l'un des leurs,
tombé en combattant une doctrine
venue de l'étranger. Br.

La Chaux-de-Fonds a fait d'imposantes
obsèques au Dr Eugène Bourquin

On arrête
un des f i l s
de TrotzM

LONDRES, 28. — Selon des infor-
mations parvenues ce soir de Mos-
cou, la police soviétique a fait pro-
céder aujourd'hui à l'arrestation de
Serge Sedov, second fils de TrOtz-
ki, sous l'inculpation d'avoir essayé
d'empoisonner un certain nombre
d'ouvriers d'une grande usine métal-
lurgique russe.

« Acte de vengeance »,
déclare Trotzki

MEXICO, 28 (Havas). — M. Trotz-
ki a déclaré : « L'arrestation de Ser-
ge Sedov est la réponse à mes décla-
rations sur le pfocès de Moscou.
C'est un acte de vengeance person-
nelle. On soumettra Serge à des
tortures intolérables pour lui extor-
quer une confession de crimes hor-
ribles et impossibles. Staline désire
une confession de mon propre fils
contre .moi. La Guépéou n'hésitera
pas à l'acculer à la folie ; on pourra
le fusiller. Serge, a ajouté M. Trotz-
ki, ne s'est jamais mêlé de politique.
Il n 'appartient même pas au Komso-
mol. »

M. Trotzki conclut en disant i
« Radek , Piatakov et les autres sont
des personnalités politiques dont le
sort est indissolublement lié à leur
activité, mais Serge n'est persécuté
que parce qu'il est mon fils. »

Succès des troupes
gouvernementales
sur le front sud...

I*a guerre d'Espagne

MADRID, 28 (Havas) . — On man-
de de Jean qu'au cours d'une bril-
lante avance sur le front sud par les
forces républicaines, celles-ci ont
pris, après un dur combat, les villa-
ges de Quentas et Béas de Canada,
dans le secteur de Guadix, et Cola-
do de Alguacil, dans le secteur d'Al-
caudette.

Les républicains ont également fait
des opérations de reconnaissance sur
les villages de Cogollos et de Vega,
dans le secteur d'Iznallos. Les insur-
gés ont eu plus de cent morts et ont
abandonné du matériel de guerre.

Par ailleurs, les forces gouverne-
mentales ont fait  sauter deux ponts
sur la voie ferrée et sur la route, à
moins de 14 kilomètres de Cordoue.
Les communications entre Cordoue et
les villages du nord de la province
qui se trouvent au pouvoir des insur-
gés deviennent de plus en plus diffi-
ciles.

... et près de Madrid
MADRID, 29 (Havas) . — Le géné-

ral Miaja , président de la junte de
défense de Madrid , a déclaré : « Au
cours de la nuit dernière, à la suite
de plusieurs coups de mains auda-
cieux, nos troupes ont occupé pres-
que tou t le parc de l'ouest.

Avalanche meurtrière
en Bavière

MUNICH, 28 (D. N. B.) — Une
avalanche s'étant détachée au col
du Hochal p, dans le Walsertal, un
groupe de huit  skieurs a été empor-
té. La plupart d'entre eux ont pu se
dégager, mais deux ont été projetés
dans le vide.

Aussitôt des recherches furent en-
treprises. Elles permirent de retrou-
ver rivant l'un des hommes. Plus
tard , l'autre skieur fut  aussi décou-
vert , mais toutes les tentatives faites
pour le ranimer demeurèrent vaines.
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La spéculation contre
le franc

à la suite du projet
d'emprunt

auprès de l'Angleterre
PARIS, 28 (Havas). — L'opération

de trésorerie envisagée entre Paris et
Londres, soit le lancement d'un nou-
vel emprunt français à 5 % à Lon-
dres, serait vraisemblablement con-
clue dans la soirée. Les paraphes se-
raient échangés à Londres. Il faut
voir une corrélation entre cette opé-
rr ion et la hausse de 2 à 4 % du
taux de l'escompte de la Banque de
France. En effet, l'annonce de la pro-
chaine conclusion d'un emprunt fran-
çais sur le marché anglais avait in-
cité certains spéculateurs à prendre
position contre le franc. C'est cette
manœuvre de la spéculation interna-
tionale que l'Institut d'émission et le
gouvernement français entendent im-
médiatement briser.

l̂ ar ailleurs , les milieux auiorises
se référant aux déclarations formel-
les faites mercredi à l'agence Ha-
vas par le ministre des finances lui-
même, démentent catégoriquement le
bruit qu 'on a fait courir tant à Lon-
dres qu'à Paris d'un prochain ali-

gnement du franc à la limite infé-
rieure autorisée par la loi monétai-
re du 1er octobre 1936.

Le cabinet anglais
déconseille à la famille royale

de se rendre auprès
du duc de Windsor

LONDRES, 29 (Havas). — La
«Star» dit tenir de source autorisée
que le cabinet a déconseillé aux
ducs de Kent et de Gloucester de
rendre, pour le moment , visite au
duc de Windsor en Autriche.

« La famille royale, précise le
journal, tient beaucoup à faire sa-
voir que les liens étroits qui ont
toujours existé entre ses différents
membres n'ont pas été rompus par
les événements de décembre der-
nier et une visite à Enzesfeld fut
considérée comme le meilleur
moyen de le démontrer ».

Selon le journal, M. Baldwin ob-
jectera à ce projet que le oabinet
n 'était pas disposé à sanctionner
ces voyages, bien qu'ils pussent
avoir le caractère d'une visite pri-
vée.

«Maintenant, ajoute la «Star», il
semble que la princesse royale ait
fait une semblable demande et on
apprend que le cabinet n'opposera
pas d'objections».

la crise politique belge
résolue

BRUXELLES, 28 (Havas). — M.
van Zeeland s'est rendu à midi au
Palais royal , où il a fait rapport au
chef d'Etat de la démission de M.
Vandervelde.

A 12 h. 30, le chef du gouverne-
ment est rentré à son hôtel et a fait
à la presse la brève déclaration que
voici : « J'ai reçu M. Vandervelde qui
m'a remis sa lettre de démission. Je
l'ai portée au roi qui l'a acceptée. Sa
Majest é a fai t  choix , comme ministre
de la santé publique, de M. Arthur
Wauters , directeur du jour nal socia-
liste belge « Le Peuple ».

Le successeur
de M. Vandervelde

est désigné

BERNE , 29. — La presse étran-
gère publie les événements de la
Chaux-de-Fonds et certains jour-
naux , plus particulièrement dans les
Pays dictatoriaux , les retracent sous
de gros titres.

C'est ainsi que la « Frankfurter
Zei tun g» précède son article du ti-
tre suivant : « L'assassinat du chef
de la jeunesse nat iona le  suisse » et
le « Corriere délia Sera » annonce
en gros caractères « l'assassinat
barbare d'un chef nationaliste suis-
se».

La presse étrangère
et les événements

de la Chaux-de-Fonds



Itoaure .srard , & re-
mettre pour Saint-
Jean, appartement
de trois chambres et
dépendances, avec
véranda. Vue éten-
due. — Etude Petit-
plcrre & Hotz. 

ETUDE

C. Jeanneret & P. Soguel
Mole 10 — Tél. 61.133

A louer tout do suite :
Neubourg : une chambre et

dépendances.
Château : une chambre et dé-

pendances.
Seyon : deux chambres et dé-

pendances.
Fausses-Brayes : deux cham-

bres et dépendances.
Ecluse : trois chambres et dé-

pendances.
Moulins : trois chambres et

dépendances.
Brévards : quatre chambres,

confort,
A louer pour le 24 mars :

Terreaux : deux chambres et
sépendancea.

Ecluse : deux chambres et
dépendances.

Ecluse : trois chambres et
dépendances.

Salnt-Honoré : trois chambres
et dépendances.

Fausses-Brayes : trois cham-
bres «t dépendances.
A louer pour le 24 Juin :

Ecluse : trois chambres et
dépendances.

Salnt-Honoré : trois chambres
et dépendances.

Moulins : trois chambres et
dépendances.

Terreaux : trois chambres et
dépendances.

Brévards : trois chambres,
confort.

Parcs : trots chambres et
dépendances.

Terreaux: quatre chambres et
dépendances.

Orangerie : six chambres et
dépendances.

Grands magasins et locaux à
louer au centre de la ville.
Cote, a remettre,

dès maintenant ou
pour Saint-Jean, ap-
partement de quatre
chambres et dépen-
dances, avec ou sans
salle de bain. Prix
avantageux. Etude
Petitpierre & Hotz.

LOGEMENT
de quatre chambres, dépen-
dances, avec ou sans atelier,
a louer. — S'adresser 4 O.
Obrecht. Saint-Nicolas 8.

Rue du M Aie, à re-
mettre pour Saint-
Jean, & prix avanta-
geux, appartement de
cinq chambres et dé-
pendances. — Etude
Petitpierre & Hotz.

A remettre, à proximité
Immédiate de la gare, appar-
tement de TROIS PIECES,
salle de bain, chauffage gé-
néral, service d'eau chaude et
de concierge. Etude Petitpier-
re et Hotz.

A louer pour le 24 mars, à
l'avenue des Alpes, studio
d'une chambre. Eau, gaz Ins-
tallé, chauffage compris, 30 fr.
par mois. _¥___] *____£? " -'-• -."

A louer pour le 24 Juin , a
l'avenue des Alpes, bel appar-
tement de trois . chambres,
cuisine, salle de bains Instal-
lée, chauffage compris. Agen-
ce Romande Immobilière B.
de Chambrier, place Purry 1,
Neuchâtel.

A louer deux *
boxes chauffés

POUR CAMIONS
Garage Segessemann

Prébarrean 15 - Tél. 52.638
Sablons, a remettre

appartements de trois
et quatre grandes
chambres et dépen-
dances. Chauffage
central, balcon, Jar-
din. — Etude Petit-
pierre & Hotz. 

Dame seule, habitant Jolie
villa à la campagne, prendrait

en pension
>ersonçes âgées, isolées ou
couple ; bons soins et vie de
famille. Offres k M. H. 867
au bureau de la Feuille d'avis.

Indépendante, Jolie chambre
meublée, chauffée , soleil, près
gare. Louls-Favre 12. 2me.

Centre de la ville, a
louer appartement de
deux pièces et dépen-
dances ; conviendrait
pour bureaux, dentis-
tes, etc. — Etude
Jeanneret & Soguel,
Mole 10. 

A louer tout de suite ou
date à convenir, appartement
bien exposé au soleil, de qua-
tre chambres, cuisine et dé-
pendances. S'adresser Ecluse
No 42, au 1er. •

Beau magasin
avec devantures et
caves, a louer en vil-
le. — Etude Jeanne-
ret & Soguel, Mole 10.
s ¦ n —A louer pour le 24 Juin ,

petite maison
de cinq chambres, dépendan-
ces et petite . terrasse. Mala-
dlère 6. S'adresser Maladlère
No 8, au 1er.
, —_— i.

Quai Osterwafd
rue Purry

4 louer pour tout
de suite ou époque
à convenir apparte-
ments de trots, qua-
tre, cinq on six piè-
ces, suivant conve-
nance. — Etude Jean-
neret & Soguel, 31*.
le 1Q. 

Comba-Borel, à remettre
pour Saint-Jean ou plus tôt,
appartement de cinq cham-
bres et dépendances, avec
chauffage central , salle de
bain et beau dégagement. —
Etude Petltnlerre et Hotz.

A remettre pour
Saint-Jean, à proxi-
mité Immédiate de la
gare, appartement
de trois chambres et
dépendances. Tue
étendue. Balcon. —
Etude Petitpierre &
Hotz. 

Joli logement
trois chambres. C6te 17. 

CASSARDES, k remettre ap-
partement de quatre cham-
bres et dépendances, avec
grand Jardin. — Etude Petit-
pierre et Hotz.

Prise Imer
'/Corcelles

A louer beau logement,
cinq chambres, véranda vi-
trée, meublé ou non, cham-
bre de bain, Jardin. Adresser
offres écrites k P. R. 840 au
bureau de la Feuille d'avis.

Epancheurs 5. — A louei
pour le 24 mars, logement de
trois chambres. S'adresser de
2 & 4 heures. Confiserie Si-
mon et. if

PESEUX
A louer pour le printemps,

ou éventuellement le 24 Juin
IÏ937, dans quartier centré et
tranquille.

Magnifiques appartements
modernes de deux et trois
pièces, avec tout le confort.
Chauffage général. Service
d'eau chaude.

Pour visiter et traiter, s'a-
dresser a Chs Dubois, bureau
de gérances. Peseux. 

JMonruz, à remettre
dès maintenant ou
pour juin, apparte-
ment de trois cham-
bres, avec salle de
bain, service de con-
cierge, chauffage gé-
néral. Prix avanta-
geux. — Etude Petit-
pierre & Hotz.

A H Ii ll Armo('erR< et k'en outillé, situé dans
lr-HB-Mlil-L une GRANDE LOCALITÉ DU VI-
%M* lliniAk GN0BLE et sur un bon passage est

à louer pour époque à convenir. APPARTEMENT dispo-
nible dans le même immeuble. Adresser les demandes
de renseignements sous chiffre F. L. 863 au bureau de
la Feuille d'avis.
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E_§___§?i_______________ i____fl____ a_Ŵ '— - t*r smmj -***..- '.CM
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Monsieur
cherche chambre

ensoleUlée, confortable, avec
vue, bain, chauffage général
ou central, si possible près de
l'Université. — Offres écrites
sous S. R. 885 au bureau de
la FeulUe d'avis.

On cherche pour écolier de
l'école de commerce,

chambre
avec pension

Offres sous chiffre B 3446 T
à Publicitas. Thoune.

Jolie chambre 4 deux lits,
part à la cuisine ou pension.
Ecluse 23, 3me.

On cherche pour le 1er
mars une

jeune fille
pour tous les travaux du mé-
sage. Adresser offres écrites a
V. P. 860 au bureau de la
FeuUle d'avis.

Mécaniciens^
outillenrs

pour travaux de haut- précision, pièces modèles pour horloge-rie de précision, plaques de travail, outlUage, montage, Jaugea,
recherchés par Importante maison. Bon salaire a mécaniciens
capables. Entrée Immédiate. Offres avec certificats sous chif-
fre H. 2655 X., Publicitas, Genève.

_9BBH.B__W--.-_,

On demande
bonne COUTURIÈRE, ayant
quelques années de pratique,
très débrouillarde, ayant
beaucoup de goût, connais-
sant la coupe, travaillant le
flou et le costume, trouverait
engagement pour le 1er mat,
dans maison de confections
du Jura bémols. S'adresser
par écrit k 3. C. 835 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

BBBBBBBBB
On cherche un Jeune hom-

me comme

domestique
de campagne. — S'adresser à
Georges Schumacher, Wavre
prés Thlelle. 

On cherche Jeune fille hon-
nête et sérieuse, bien recom-
mandée, comme

cuisinière
Entrée : 15 février. S'adres-

ser à Mme Dr Racine, avenue
de la Gare 7 a, entre 1-2 h.
ou dès 6 heures. 

Pour la Chaux-de-Fonds,
dans famille de deux person-
nes, on demande pour le 1er
mars,

bonne
de 30 à 35 ans, ayant l'habi-
tude d'un ménage soigné et
sachant faire la bonne cuisi-
ne bourgeoise. Bons gages. —
S'adresser, par écrit, sous
chiffre F. O. 849 au bureau
de la Feuille d'avis.

Jeune fille
de Suisse allemande, sortant
d'école au printemps, cherche
place de volontaire à Neuchâ-
tel ou environs. Adresser of-
fres sous L. K. 866 au bureau
de la Feuille d'avis. 

Jardinier
âgé de 26 ans, au courant des
trois branches, cherche place
à l'année, pour le 1er février
prochain ; accepterait aussi
autre travail. Adresser les of-
fres au caporal Kupferschmled
Kurs. f. Sch 7. W. 1 Komp.,
caserne de Thoune.

On cherche pour le prin-
temps prochain, pour jeune
fille de 16 ans,

place de volontaire
auprès d'enfants, où elle pour-
rait apprendre la langue fran-
çaise et aurait vie de famille.
Offres k Mlle 3. Pfefferll ,
Klrchbergstnsge 81, Deme.
--.A-.AAA-AAAA -AAA

Jeune homme, sortant de
l'école, parlant allemand et
français, cherche place pour
te printemps comme

volontaire
dans hôtel, magasin ou chez
agriculteur pour se perfec-
tionner dans la langue fran-
Îalse. Ecrire sous chiffre OF

204 B à Orell FUssIl-Annon-
ces, Berne. St 20261 B

Jeune
homme
33 ans, mécanicien de profes-
sion, cherche n'Importe quel
emploi où 11 aurait l'occasion
d'apprendre la langue françai-
se. Salaire, question secondai-
re. Offres k Vlnzenz Peter, res-
taurant sum Kreuz , Altburon
(Lucerne). 

Pour jeune fille
de bonne volonté, figée de 16
ans. on cherche place dans
maison privée, épicerie on
boulangerie (vie de famille).
Neuchâtel ou environs préfé-
rés. Adresser offres k famille
Klopfsteln (Mûhle) . Laupen.

Sommelière
très capable, parlant français
et allemand, cherche place
fixe ou comme extra. De pré-
férence k Neuchâtel. Adresser
offres écrites k 8. E. 864 au
bureau de la Feuille d'avis.

On cherche, pour Jeune fil-
le, place

d'apprentie
coiffeuse

à Neuchâtel. Adresser offres
à Mme Mlnder-Baumgartner,
Waldenburg (Bâle).

On demande un apprenti

gypseur-pelntre
Demander l'addresse du No
8S2 au bureau de la Feuille
d'avis.

Jeune fille de 17 ans, de
bonne famille, désirant au
printemps suivre les cours de
l'Ecole de commerce de Neu-
châtel , désire

échange
avec fille (ou garçon) de 13-
15 ans, de bonne famille (le-)
laquelle pourrait suivre Ici le»
écoles allemandes. Prière de
faire offres k O. Rltter et fa-
mille, typographe, ZUrcher-
strasse 419, Wlndlsch prés
Brougg (Argovle).

Vous avez confiance
dans vos produits : f aite *
de la pnbltc tté.

s, IfOS GENCIVES SAIGNENT »~?à— CAŒOL
i

Feuilleton
de la « Feuille d'avis de Neuchâtel »

Roman  sentimental et dramatique
par 6

MAXIME LA TOUR

Le mystérieux billet , messager de
tant d'amertum e, ne contenait «rue
ces simples mots :

« Félix... J'en ai assez de la vie de
misère et de privations que tu me
fais subir depuis que j'ai eu le mal-
heur de te suivre , toi que je n'ai ja-
mais aimé. Je pars, emmenant ma
fille qui est à moi seule puisque tu
ne l'as même pas reconnue. Tu ne
nous reverras -plus j amais. — Adieu!

» Francine. »

II
Condamnée

— Joseph, vous servirez le café
dans le kiosque de la terrasse 1 or-
donna Huguette qui , se tournant en-
suite vers son mari , le comte de
Coulanges, avec qui elle élait ins-
tallée depuis un mois dans leur pro-
priété du Mourillon , demanda :

— Venez-vous , Guy ?
— Pourquoi dans le kiosque, in-

terrogea le comte, N'êtes-vous pas

aussi bien ici... sans compter que le
service n'en sera que plus vivement
fait.

Il est bientôt deux heures et je
dois être avant la demie à Toulon ;
c'est vous dire que j e n'ai pas le
temps de subir vos caprices.

— Comme il vous plaira , mon ami,
reprit doucement Huguette... je ne
pensais pas que vous fussiez si im-
patiemment attendu à Toulon , et j'a-
vais cru...

Joseph, reprenait-elle en se tour-
nant vers le domestique qui, durant
cette discussion, étai t demeuré im-
mobile, attendant un contre-ordre,
servez ici I

Le domestique une fois disparu,
le comte de Coulanges se leva brus-
quement.

Jetant sa serviette d'un gest e sec
et nerveux, il déclara :

Ma chère amie, je vous prie, une
dernière fois, d'abandonner le ton
railleur que depuis quelque temps
vous prenez pour me parler.

Je n'aime pas non plus, je vous en
préviens, les allusions tendancieuses
que vous me j ete_ sans cesse à la
face à propos de mes sorties en
ville.

Si je suis attendu à Toulon , je le
suis en effet impatiemment et par
des amis très chers avec lesquels je
mo plais Infiniment mieux qu 'en vo-
tre compagnie.

— Mais mon ami , je n'ai pas vou-
lu vous froisser, reprenait doucemenl

Huguette qui, s'étant levée de son
siège, s'approchait toute tremblante
de son mari.

Petite, blonde et très pâle, Huguet-
te semblait la fragilité en personne.

Elle était jolie pourtant , mais son
visage avait une expression si dou-
loureuse, que sa beauté en était tout
embrumée.

Grand , brun , l'oeil dur , le geste
brusque avec dans l'allure une no-
blesse très pure le comte était l'an-
tithèse absolue de sa femme 1

Et si, physiquement, ils parais-
saient très loin l'un de l'autre , mo-
ralement , cet éloignement était en-
core plus sensible.

Jamais deux êtres aussi dissembla-
bles n 'auraient dû être unis.

Il est vrai que le .comte en épou-
sant Huguette n'avait fait qu'un bas
calcul.

Huguette Marcillac , fille d'un gros
industri el de Marseille, était immen-
sément riche.

Le comte de Coulanges, lui, avait
pour tout bien que son grand nom ;
et acculé à la ruine, il lui fallut à
tout prix trouver la grosse dot capa-
ble de redorer son blason.

Huguette Marcillac avait été pour
lui une proie facile.

En peu de temps , le comte s'était
aisément fait aimer de cette fillette
naïve ignorant tout de la vie et de
ses vilenies.

Tout en lui , d'ailleurs , était sé-
duisant.

De grande allure, d'esprit facile, il
avait tout pour plaire à l'innocente
enfant qu'était Huguette.

Depuis trois ans déj à celle-ci était
comtesse.

Depuis deux ans, elle était la plus
malheureuse des femmes.

Délaissée, trompée, Huguette se se-
rait tuée si elle n'avait eu pour la
consoler son vieux père, Paul Mar-
cillac qui ne vivait que pour son en-
fant , dont il ignorait d'ailleurs les
tristesses conjugales.

Mais brusquement cet ami fidèle
avait disparu, foudroyé par l'apo-
plexie, et depuis six mois, Huguette
se sentait de plus en plus seule au
monde.

Pourtant , elle aimait toujours le
comte.

Que n'aurait-elle fait pour retrou-
ver le bonheur si tôt perdu 1

Mais trop naïve, un peu fière, elle
n'avait pas su reconquérir à temps
le cœur de son mari qui , de jour en
jour, s'éloignait de la comtesse.

Cependant, celle-ci demandait à
Guy :

— Dînerez-vous avec moi, ce soir?
— Non , pas ce soir... je ne sais

même pas si vous me verrez demain
à midi... je vous ferai prévenir.

Les yeux pleins de larmes, les
mains jointes , Huguette s'approcha
du comte.

— Voilà toute une grande semaine
que vous n'avez dîné avec moi, dit-
elle...

Comme vous me délaissez, comme
je compte peu pour vous.» et com-
me j e me sens seule dans un moment
où j'aurais tant besoin d'être entou-
rée.

— Mais, ma chère amie, est-ce de
ma faute si votre père n'est plus de
ce monde ? est-ce moi qui l'ai tué ?

— Oh ! s'écria la jeu ne femme
scandalisée,

— Alors 1 que voulez-vous que
je fasse.- sortez, ayez des amis... qui
vous en empêche ?_

— Vous savez bien que le seul ami
que je désirerais avoir, est juste-
ment celui qui ne veut pas être mon
ami 1

— Quoi... que voulez-vous dire ?
— Vous me comprenez bien... vous

n'ignorez pas que vous seul comp-
tez maintenant pour moi.

— Maintenant est joli. .. alors au-
jourd'hui que vous voilà toute seule,
que votre cher père vous a quittée, il
faudrait que mol je le remplace, que
j e devienne le compagnon , Pami de
tons les jours et de toutes les minu-
tes.»

Mais, ma chère, vous n'oubliez
qu'une chose.» c'est que vous êtes
coupable de l'abandon dont vous
vous plaignez... Souvenez-vous, re-
prenez vos esprits», et, dites-vous
bien que j e ne suis pas un toutou
qu'on fait tourner et virevolter à sa
guise.

Quand M. Marcillac vivait, vous
m'avez dédaignée.

— Moi ! s'exclama indignée, la jeu-
ne femme.

— Oui, vous... Oh ! vous ne vous
en êtes peut-être pas aperçue... mais
à cette époque, il vous était bien in-
différent de me savoir au cercle ou
autre part... pourvu que votre père
fût près de vous.

Vous ne pensiez pas alors à cette
chose grave, c'est que les parents
sont faits pour mourir avant les en-
fants ; et alors, maintenant...

— Mais, mon ami , je vous assure
que vous vous trompez... jamais...

— Allons, en voilà assez, interrom-
pit le comte, je perds en ce mo-
ment un temps précieux...

Une dernière fois , il est entendu
que je vous laisse libre d'agir à vo-
tre guise, en tout et pour tout. Mais ,
naturellement , à la condition que la
réciproque existe.

Au revoir, comtesse, acheva-t-il
d'un ton moqueur, peut-être à de-
main ?

Puis, saisissan t la main fine de sa
femme il y déposa galamment un
léger baiser.

Quelques minutes après , un bruit
de moteur annonçait que le comte
de Coulanges venait de quitter sa
propriété du Mourillon.

Silencieuse , Huguette sortit de 1»
salle à manger.

(A suivre.)

Papa Bon Cœur

FANTASIO"
BIENNE

Samedi 30 janvi er

BAL
D'ADIEU

orchestre
a Muchachos n

Dès lundi 1er f évrier

Billy Stone's
Melody Makers ]
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Maurice Oessoulavy
A muitre-luthier

' rBf  tait lui-même

1 violons,
Jk violoncelles,

TJnjjfffj JP répare avec soin
JjrJjJnB les anciens___________ [H] ___¦ Instruments.

_tt_\w_B__ 20, (tue du
KffîP COQ-D'INDE
^*\̂ BeW TéL 61.741.

Auto-Service
de PEvoIe

H. Vuilleumie r
RÉPARATION S

ACHATS
VENTES_______________________________ \

Massages
BONARDO

Spécialiste
SEYON 2 (Maison P.K.Z.)

Tél. 52.926 *

r Madame LETJBA-
DCPASQL'IER, le Dr et
Madame RICHARD, ex-
trêmement touchés des
nombreux témoignages
de sympathie qu 'Us ont
reçus à l'occasion de
leur deuU, expriment
leur vive reconnaissance
à toutes les personnes
qui y ont pris part.



WÊÊIÊ COMMUNE

j || S AVOU ER
Vente de bois

Samedi 30 Janvier, la com-
mune de Savagnier vendra en
pisés publiques :

141 etères sapin,
164 stères hêtre,

1735 fagots,
32 plantes sapin cubant
36 mètres cubes,
7 billes hêtre cubant 4,82
mètres cubes.

_e rendez-vous des mlseurs
est à 13 h. 30, à la Grolslère,
pus le Mont,

gavagnler,
le 26 Janvier 1937.

Conseil communal.
m'- ¦¦

Près Neuchâtel, à vendre

maison
2 logements, 6 et 2 chambres,
cuisine ; nombreuses dépen-
dances. Vigne plein rapport ,
Jardin, verger. Belle exposi-
tion. S'adresser à G. Verdan ,
gérances, Neuchâtel, Orange-
rle 4. 

On cherche des

immeubles de rapport
bien situés, rapport brut mi-
nimum 8 %. Faire offres écri-
tes sous A. Z. 862 au bureau
de la Feuille d'avis. 

La qualité et l 'élégance
à des prix très avantageux

PARDESSUS d'hiver *\*\ m68.- 58.- 48.- 38.- etwiSm

COMPLETS «O
JÏGf_î Œsérie spéciale ww_,

Pantalons et blouses de ski
Itrès avantageux

rue des Poteaux 4
Le magasin est peti t , mat s les vêlements sont

bons et très bon marché; c'est l 'essentiel.

P R O F I T E Z DE NOS

SOLDES DES SOLDES
E N

I MAN11SAUX DAMES
Û les derniers manteaux, superbes modèles

avec grand col fourrure, à des prix

I très avantageux
I SÉRIE I soldé SÉRIE II soldé SÉRIE III soldé

| •&%_&§_ ^Vi %*P \ *Wm

Encore 6*1 K O B E 5 *̂* „en lainage et en soie au choix B̂ b
j soldées 40.- 35.- 30.- 25.- 19.- ¦*#¦

Encore 30 superbes

j ROBES DE BAL <}f% msoldées 60.- 45.- 28.- «Va
Pour dames fortes

Un lot MANTEAUX noir et marine A A
garnis col fourrure taille 4-6 4£fl B ¦
à 50 soldés 60.- 45.- *_if W»

dVrnier. CHAPEAUX POW Û9ïï.mS fsoldés 7.- 5.- 3.- la

Qf̂ MœAaM

COMBUSTIBLES
en tous genres :

Coke Ruhr tous calibres
Coke gaz de l'usine de la ville

Houille flambante — Bralsette belge
Boulets d'anthracite — Anthracine

Anthracite Ire qualité
Briquettes « Union D

Anthracite et coke pour potager Aga
Bois bûché bien sec — Déchet, tout foyard .

Kerbes et bois de cheminée bien sec
Fagots de lignures à 65 c. pièce pris au dépôt
Sciure, nouvel allume-feu très avantageux

Reber frères 5M

f̂t jgg 
29 

I 
37 
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Suisses S. A., Neuchâtel et succursales. ^  ̂ ~" * crits et ne se charge pas de les renvoyer.
Les annonces sont reçues jusqu'à 14 h. (grandes annonces 9 h.), le vendredi jusqu'à 17 h. pour le numéro do lundi.

Maison
d'habitation

bon état, avec petit rural,
toutes dépendances, Jardin,
verger, arbres fruitiers nom-
breux, plein rapport ; 8500 m'terrain, à vendre avec facul-
tés. Belle situation, prés tram
et lac. — S'adresser à O.
Verdan, gérances, Neuchâtel,
Orangerie 4.

Cortalllod
A vendre superbe terrain

à bâtir, 800 mètres carrés en-
viron, vue eplendlde et Im-
prenable, à deux pas de la
route cantonale. Ecrire sous
chiffres C. L. 841 au bureau
de la Feuille d'avis.

Le vrai connaisseur...
, . ..? :. ,.•

ne demande Jamais un je Blt-
ter », mais « U N  DIABLE-
RETS » ! Et 11. ne s'en tient
pas là : 11 vérifie l'étiquette,
la bouteille... et la qualité de
son contenu. 

V ENTOUS£S -Jjj i *^^' ÎP^^ j§fï«--lNFUSiONS
CATAPLASM ES Jj* /•-jP M§*Z 

TRA N5P, » «T, 0N

[ TOUX.HHU^ëCBHONCHITES 1
g ...rien ne vaut le SIROP RIZA. ¦
3 Remède énergique qui combat la toux, l'irritation ff
I qu'elle produit, facilite l'expectoration et procure au M

¦ Jyl malade un sommeil ca(ro» et bienfaisant __________ I

l I Dans I SlUdP R i 1E ______ I F, U IM loutei «¦? i -HS \0 W^ _ W\Vâ m smWmmW ^Êm Flacon B
M Pharmacies COMBAT LA TOUX Fr. 5.50 ¦

| j  B Dépôt général : PHARMACIE PRINCIPALE, Genève l ¦ _ M

SAMEDI
seulement

belles pommes k 45 c. le kg.,
40 c. par 5 kg., ainsi que
beaux choux-fleurs k 30 c. la
pièce. Se recommande :

. .-,XEUj TA, Ecluse 24.

Toujours un beau choix en
Volailles

Lapins ¦ Gibier - Civet
CUISSES DE GRENOUILLES

au magasin

Lehnheiî
frères

Rue du Trésor 4
Angle place du Marché

-^AutliraciTie

Camionnette
A vendre camionnette Fiat,

12 CV, charge utile 800 à 1000
kg. S'adresser au Garage de la
Gare S. A., à Peseux. Télépho-
ne 61.274. 

-£A»tlïracine

«Bi.cottes» pour joui régimen
Spécialité à La

Boulangerie WYSS ^K0 '

10° o RABAIS
sur machines à coudre neuves

BERNINA ET PHOENIX

GOUSEUSES MODERNES S.A.
Place de l'Hôtel-de-Ville

/"Awtlîracitie

0
Les belles chevalières

Prix avantageux

Bijouterie Charlet

Jleéer'
BANDAOISTK

Saint-Maurice ?, NEUCHATEL
vous offre le

cwiset J.71.
de forme rationnelle, exécuté
avec des bandes élastiques
pour laisser le buste libre, se
laçant sur le devant pour per-
mettre un ajustement par-
fait, étudié pour que la par-
tie dorsale tienne la colonne
vertébrale par soutien et non
par compression.
Vente exclusive pour la région

Timbres S. E. N. J. 8 %

A LA MAILLE D'OR
Rue du Trésor 2

ORA\])E VENTS.
de

Bas et chaussettes
pour damés et enfants

Oeufs frais étrangers wLYll
Oeufs frais du pays u&__-
Vacherms - Mont-d'or de la Vallée de Joux

Fr. 2.— le kg brut

R.-A. STOTZER, rue du Trésor

A. Rohrer-Matile
Boucherie-Charcuterie française

Temple-Neuf ±B — Téléphone 52.605

Touj ours bien assorti en
Viande fraîche 1re qualité
Superbes poulets de grain, a Fr. 3.50 le kilo

S Autocars Patthey i

j Skieurs ! Saanenmôser |
J Départ samedi à 14 heures, retour dimanche Jé Itinéraire spécial permettant une des plus B
» magnifiques randonnées en ski B
¦j Prix Fr. 8.— 3*~ Encore quelques places \%
*. Inscriptions au magasin ROBERT-TISSOT & g
S CHABLE, Tél. 53.331 I

I ou au GARAGE PATTHEY. Seyon 36, Tél . 53.016. %

I Vu le grand succès, nouvelle course |¦ à g

s Saanenfitoser [
* DIMANCHE 31 JANVIER |
2 Prix : Fr. 8.— Inscriptions et détails chez £
t LANDRY-SPORTS - Hôpital 20 |

* Samedi 30 et dimanche 31 janvier %
| AUTOCAR pour |

j Saanenmôser j
m Le paradis du ski i
j_ l Départs : samedi à 13 h. 30 et dimanche à 6 h. 30 j
* Place de la Poste - Prix : Fr. 8.— s

| Pullman-car W1TTWER |
| Téléphone 52.668 - Sablons 31 j
» Retenez vos places à l'avance m

Le miel 
mêlé au ¦ malaga vieux
est le meilleur 
tonique reconstituant
Fr. 2 la livre 

ZIMMERMANN S. A.:

/?Antliracinc

On cherche d'occasion une

chambre à coucher
avec literie, à un ou deux
lits. Offres k Case postale
6654, NKUCHATEL.

Vieux métaux
Ferraille

Peaux de lapins
Vente de

déchets de coton et
chiffons pour essuyages

L» J U V E T
NEUCHATEL

72-76 Ecluse Tél. 51.986

air Bijoux
anciens, or, platine

achats à bon prix

L.MIGHAUD
Place Purry 1

Serais acheteur d'une

automobile
de 7 k 10 HP, pas antérieure
à 1936. Paiement comptant.
Paire offre sous P 1221 N à
Publicitas. Neuchâtel. 

Je cherche à reprendre bon

café
marchant bien et pouvant
Justifier chiffre d'affaires. —
Paiement comptant. — Ecrire
sous L 2849 L à Publicitas,
Lausanne. AS 15388 L

M La 

Feuille d'avis
de Neuchâtel
I

esl un organe
de publicité de
oremier ordre

Buffets de service
usages

chêne clair, frisé, 160.—,
chêne, teinte noyer, cinq
portes avec niche et glace,
une belle pièce pour 200
fr., hêtre et bouleau, trois
portes, une galbée, une ti-
rette, deux tiroirs Inté-
rieurs, dessus deux portes
et vitrines coulissantes,
état de neuf , 180 fr,
AU BUCHERON , Neuchûtel
Ecluse 20 Tél. 52.633

/•Antliracine
***

rr; Epiceries i

iiOÉine SAl

1 étrangers I

¦95 cl
JH la douzaine m

Prothos
Les chaussures

Prothos pour dames
ne coûtent que

1680

J.KURTH
NEUCHATEL

Edmond BERGER
Neuchâtel

Nappage
Vente de blanc

10 °/o

H. Vuille Fils
vis-à-vis du Temple

du Bas
achète

aux plas hauts prix

VIEUX
BIJOUX OR
ARGENT et PLATINE

Discrétion absolae

SI vous désirez
VOUS DÉFAIRE
D'UN MEUBLE

noua achetons et échan-
geons aux meilleures con-
ditions les meubles usa-
gés. Demandez notre visite
sans aucun engagement
pour vous.
AC BUCHERON", Neuchâtel
Ecluse 20 Tél. 52.633



Les sports
ESCR-ME

A la salle Bussière
La Société d'escrime de Neuchâ-

tel, salle Bussière, a lait tirer, mer-
credi soir, son premier brassard
mensuel de 1937 à l'épée, comptant
par la même occasion pour la qua-
trième manche du challenge Alain
Reutter, épreuve handicap, tirée uu
moyen des épées et de l'appareil
électriques. L'importance des assauts
avait attiré un grand nombre de ti-
reurs.

Après une lu t t e  très serrée, M.
Fernand Thiébaud, de Bôle, a fina-
lement enlevé les deux épreuves, en
battant successivement tous ses ad-
versaires. M. Thiébaud confirme
ainsi sa belle forme des épreuves de
fin 1936. Voici les cinq prem iers ré-
sultats : 1. F. Thiébaud, Bôle, 12
points, 4 touchés; 2. J. de Montmol-
lin, Au vernier, 10 p., 10 t ; 3. E. de
Toureil, Neuchâtel, 8 p., 11 t. ; 4. Jac-
ques Reutter, Neuchâtel, 8 p-, 11 t. ;
5. Major Bischoff, Neuchâtel, 8 p.,
12 t.

SKI
Les concours militaires
de la deuxième division

sont renvoyés
Vu le manque de neige sur les par-

cours prévus, les concours militaires
de skis de la deuxième division, an-
noncés pour les 30 et 31 janvier, à
Châtel-Saint-Denis, sont renvoyés à
une date qui sera fixée prochaine-
ment.
Concours de saut nocturne

à Garmisch
Sur le petit tremplin olympique du

Gudiberg près Garmisch, s'est dispu-
té un concours à la lumière électri-
que. Sur les quarante-huit concur-
rents représentant quatre nations,
l'Autrichien BradI a fait le plus long
saut avec 55 mètres, tandis  que Os-
car Weisheit (Reichenhall) , avec 45,
50 et 52 m., accomplissait la meil-
leure, moyenne. Il n'y a pas eu de
classement.

PATINAGE
Concours international

à Saint-Moritz
Les épreuves qui ont commencé

mercredi ont été disputées avec beau-
coup d'acharnement, chez les mes-
sieurs notamment. Oii exécutait le
concours des figures imposées. Sur
les dix dames inscrites, c'est la favo-
rite pour le championnat du monde,
l'Anglaise Cecilia CoIIedge qui a do-
miné. La championne suisse, Mlle
Angela Anderes, ne s'est classée que
7me, avec 702 points.

Résultats principaux : Dames : 1.
Cecilia Colledge, 831,7 p. ; 2. Emmy
Putzinger, 762,6 p. ; 3. Grete Lainer,
755,2 p. ; 4. Vera Hruba, 743 p.

Messieurs : 1. Linhart, 749,1 p. ; 2.
Ahvârd, 745,5 p. ; 3. Kertesz, 739,5
p. ; 4. Mésot, 738,8 p. ; 5. Ratzenho-
fer, 700,5 p.

FOOTBALL
Séance

de la li gue nationale
Une réunion des délégués des clubs

de la ligue nationale a eu lieu sa-
medi passé à Berne. Elle avait un
caractère confidentiel, mais on ap-
prend qu'un «Gentlemen agreement »
est intervenu concernant la rémuné-
ration .des joueurs et leur « prix de
sortie », ainsi que ' la question de
l' augmentation du nombre des clubs
en ligue nationale.

TENNIS
Championnats allemands

sur courts couverts
Les Suisses représentés à ces

épreuves ont obtenu, mercredi, des
succès inégaux. Tandis que Ellmer
battait en huitième de finale le Da-
nois Sven Sperling, par 6-3, 6-2, Fis-
her se faisait éliminer par le Polo-
nais Tloczynski, par 6-2, 7-5. Pour
les qu'arts de finale restent qualifiés
Fisher - Metaxa et Mlle York -Ell-
mer

Nouvelles économiques et financières
Bourse de Neuchâtel , 28 janv.
Les chiffres seuls indiquent les prix faits

d = demande o = offre
âOTlOHS 'E.H«u 4»/»1B3 ' 85.— d

Banque Nationale — .! * '." !"' ll*° „Crédit Suisse. 944.— d B. **% 3 '/ • 188 99 - d
Grédil Foncier H 540.— d'  ¦ * •/• 18H 100.- d
Soc de Banque S 588.— d> » 4 V. 1931 100.75 d
La Neuchatelolst 430.— |» • 4«»1931 100. -- d
Câh. el, Cortalllod 2950.— o» * 3*" J"; J^-

75 
d

Ed. Dubied S C" 380.— dlf *̂-«Sïffi 
77

-~ °
Ciment Porlland 840.— d L""" .3 * "2' Z." s,
Tram. Neuch. ord. 210.— dl * *. %_ _ _ _  ™~ _[• • prlv 410.- o¦ * AJ' _ lll 78- ?
«eusri.- Chaumoni _ ._ E_?S__vJ2 ~~
Irn. ***** Ira». -.- fe6"1*'*!; ,10°j° ¦»
Salle d. Concerts 3in — <_Vtéa.Hm. H. S 'it 103.60 d
Klaus. . o2o _ d ;' m,ei b '"°" 101--̂  d
Etabl. Perremwd. 270 — .a»*P.«M i» 100.50 a

nmiB«r.nUÇ 
ailramw.4«»1803 -._0BLI6«T,0NS iMaus 4 '/. 1931 100 50 d

LNeu. 3»^ 1902 93.50 dgt.Per . 1B30 4'fl — .—» *»fc1907 94 _ Suun 5., 1913 irjO.25 d
|. 4<> 1930 99.75 d

Taux d'escompte : Banque Nationale 1M<*

Bourse de Genève, 28 janv.
ACTIONS i uuUliillUNb

Banq. Nat Sulssi - .— J 4 '/t »/o Féd. 182? 106.25
Crédil Suisse 648.— 3 "lu Renie suisse
Soc. de Banque S 593.— i3°/o Oïftére 99.30
Bén. él. 6cnt»c B - 3 >/i Ch. léd. A. K 101.80
Franco-Suls. élec 4 '¦-. F en. 1930 103.50
Am.Eur.sec. prlv 491.50 Chem. Fra-Suiss. 513.50 m
Molor uolumbus 326.50 3 0/o Joiujne-Eclt; 465.—
Hispann amdr. E 339.— 3 Vt »/• Jura Slm 100.40 m
llal.-»rqent. elec 246.— 3 °ft Geo. -i loti 123.25
Royal dutch . . 1001.50 4°/« Oeneï. 1898 — .—
Indus, gène», g* 450 — 3 "/• Frib. 1B03 — .—
Baz Marseille . 255.— m 7 °/o Belga —.—
Eaux Iron. rapll 338.— 4'/» Lausanne. — .—
Mines Bor. ordin - — .•) "*• Bolivie Ray 241.—
Totis churbonna 315 — ûanube Save 59.—
Irilail . . . .  22.50 5»/o Ch. Franc. 341090.—
«««lié 1133.50 ; •/. Ch. t. Maroill30.—
Caoutchouc S.tin 49.40 8 •/» Par.-Orlcam — •—
Allumai, suéd. B 21.50 8 «/• Argent cti —

Ht. t. d'Ep, 1903 280.—
m. Hlspano bons B»A 324.60

l ''t totis R non

Bourse en reprise : Baltimore 97 V-.
Mars.(-!- 2) .  Can. Pac. 71 14 ( •(• 1 %).
Crédit Suisse 648 (+ 4). Electro Zurich
665 (+ 5) . Italo-Sulsse 175 (+ 2). Co-
lumbus 327 (+ 3) .  American ord. 72 M>
(+ 1 Vi) .  Hlspano E. 339 (+ 3). Italo-
Argentlne 247 (+ 2). Royal 1002 (+ 7).
Nestlé 1135 (+ 6), S. K. F. 858 (+ 3).
Bécheron 115 (+ 2). En bats;:* : Italo-S.
ord. 30 (— 1). American prlv. 490 (—
3). Bor. ord . 535 (— 51. Caoutchoucs
49 '4 (— 1,4). Electrolux 241 (— 2). SoC.
Générale 410.

Bourse (Cours de clôture)

BANQUES El rRU8T8 27 janv.28 Janv.
Banq Commerciale Bâle 146 149
Un. de Banques Suisses . 302 302
Société de Banque Suisse 590 592
Crédit Suisse .. 644 645
Banque Fédérale S A. .. 265 265
Banq pour entr élect. . 658 663
Crédit Foncier Suisse . . .  293 d 295
Motor Columbus .. 324 327
Sté Suisse lndust Elect 520 524
Sté gén lndust Elect . 410 410
Sté Sulsse-Amér d'El A 81% 82^
INDUSTRIE
Aluminium Neuhausen 2750 2735
Bally S A 1263 1260
Srown Boveri & Co S A 232 231
Usines de la Lonza 128 130
Nestlé . . .  .. H29 1131
Entreprises Sulzer 755 770
Sté Industrie Chlm Bâle 5950 5875
Sté ind Schappo Baie 930 945
Chimiques Sandoz Bâle 8800 8775
Sté Suisse Ciment Portl 850 o 850 o
Ed Dubled & Co S A 390 o 390 o
J Perrenoud Co Cernier 270 d 300 o
Klaus S. A. Locle 280 o 2811 9
Câbles Cortalllod 2950 o 2950 o
Câblerles Cossonay 1700 d 1700 d
ACTIONS Éri'RANMÊRE8
Hlspano Americana Elec 1700 1705
Italo-Argentlna Electric 245 245
Allumettes -Suédoises B 22 22
Separator . 149 150
Royal Dutch 993 998
*mér Enrop Becur ord 71 y_ 12%.

Emprunt genevois
Le nouvel emprunt genevois dit de con-

solidation sera émis du 10 au 23 février,
au montant de 30 millions, avec clause
de remboursement en vingt annuités
commençant dans 5 ans. Taux d'intérêt
4 % ; taux d'émission 96,90 % (+0,60
timbre fédéral), soit net 97,50.

Il s'agit de rembourser 4 millions en-
viron k la Confédération, 6 millions à la
Caisse d'épargne, 8,5 millions de rescrlp-
tlons et des avances à court terme, bref
toute la dette flottante, tout eil assu-
rant le fonctionnement de la trésorerie
pendant un ou peut-être deux exercices.

Accord commercial austro-allemand
On mande de Vienne que M. Guldo

Schmldt. secrétaire d'Etat aux affaires
étrangères, et M. von Papen , ambassa-
deur d'Allemagne, ont signé un accord
commercial austro-allemand. Un commu-
niqué donnant le résultat des négocia-
tions sera publié en même temps à Vien-
ne et k Berlin.

Trafic maritime polonais
Le trafic marchandises du port de

Gdynla et de celui de Dantzig a atteint,
en 1936, 13,371,102 tonnes, dont 7,742 ,948
reviennent à Gdynla , chiffre rond encore
jamais atteint jusqu'Ici, et 5,682,156 ton-
nes k Dantzig. L'exportation polonaise
par la voie de Gydnla a été de 6,407,940
tonnes, et par la voie de Dantzig de
4,675,002 tonnes. L'Importation via le port
de Gdynla a atteint 1,335,356 tonnes via
le port de Dantzig 943.154 tonnes. Com-
parativement à 1935, le trafic marchan-
dises des deux ports a augmenté de 6,3%,
pour Gydnia de 3,5%, pour Dantzig de
10,3 %.

Caoutchouc
Le comité international a fixé le con-

tingent d'exportations du troisième tri-
mestre 1937 à 85 % contre 75 % pour le
1er- et 80 pour le second. Une première
conséquence a été la reprise du prix de
la gomme ; k rapprocher également une
hausse de 10 % en moyenne sur les prix
des pneumatiques.

Nouvelles suisses
Quatre ans après

Arrêté à la suite
d'un incendie, un individu

avoue avoir tué une fillette
à Richterswil

HORGEN, 28. — Le nommé Jean
Mâchler, 22 ans, arrêté dimanche, à
Wollerau, à la suite d'un incendie, a
avoué avoir tué en décembre 1932
la petite Frieda Hohn, disparue de-
puis le 20 de ce mois et qui habi ta i t
Richterswil.

Toutes les recherches furent  faites
pour la retrouver, mais inutilement.
L'enfan t  éfait âgée de plus de cinq
ans.

Mâchler a déclaré aux autorités ju-
diciaires qu'il emmena l'enfant au
moment où celle-ci se rendait  à l'é-
cole enfantine.  Il serra l'enfan t  très
fortement pour l'empêcher de crier
et on présume qu'elle est morte
étouffée. Il cacha le cadavre dans un
amoncellement de gadoues où il resta
tout l'hiver. L'automne suivant , il se
rendit à' cet endroit pour mieux ca-
cher le cadavre, mais celui-ci avait
disparu.

D'après le criminel , le cadavre au-
rait été dévoré par les renards.

Jeudi matin, les autorités judiciai-
res zuricoises et sehwytzoises se
sont rendues à l'endroit indi qué par
l'assassin. Elles n 'ont retrouvé que
des lambeaux de vêtements, une pai-
re de souliers d'e n f a n t  et quelques
ossements épars.

Des experts ont été commis pour
établir s'il s'agit de la petite Frieda
Hôhn.

De plus, l'enquête a établi avec
certitude que Miichler a en outre
cinq incendies sur la conscience.

La construction
d'installations

pour la défense aérienne
passive

La commission
du Conseil national a terminé

ses travaux
BERNE, 28. — La commission du

Conseil national, chargée d'étudier
les mesures destinées à la construc-
tion d'installations pour la défense
aérienne passive, a terminé ses tra-
vaux. Elle a maintenu sa décision
suivant laquelle la subvention fédé-
rale s'élèvera de 20 à 30 % pour les
constructions publiques et ne sera
versée aux communes que si le can-
ton lui-même verse une subvention
de 10 %. Les cantons particulière-
ment frappés par la crise pourront
réduire à 5 % la subvention cantona-
le, mais ne pourront pas être totale-
ment libérés de verser une subven-
tion comme on l'avait tou t d'abord
prévu. Le crédit mis à disposition
pour les subventions fédérales a été
provisoirement fixé à 5 millions de
francs.

En pays tribourgeois
Gros sinistre

près de Schmitten
Un incendie a éclaté jeudi à 3 heu-

res du matin, à la ferme Nœsberger,
au hameau de Friesenheid,- près de
Schmitten. En un clin d'oeil, tout
l'immense bâtiment était en f lammes
et les habitants eurent juste le temps
de se mettre à l'abri.

Vingt et une pièces de bétail sont
restées dans les flammes. La perte
subie est considérable. Une en iuête
a été ouverte par l'autorité préfecto-
rale.

Une tempête d'une rare violence
sévit sur les côtes portugaises

Les éléments déchaînés dans l'Atlantique

A Lisbonne même, la basse ville est inondée
De nombreux bateaux sinistrés ou coulés

Un paquebot brésilien en détresse
LISBONNE, 28. — La tempête qui,

depuis quelques jours, souffle sur
les rivages portugais, a dégénéré, la
nuit  dernière, en un ouragan tel que
le Portugal n 'en a pas vu depuis
seize ans. Les rues et les places de
la basse ville de Lisbonne ont été
inondées d'un mètre d'eau, de sorte
que la circulation a été rendue im-
possible.

De nombreux bateaux
font naufrage

LISBONNE, 29 (Havas). — En
entrant dans le port de Leixoes, le
vapeur norvégien « Ingria », qui  ve-
nait  des Etats-Unis, a heurté et cou-
lé une péniche. Deux matelots qui se
t rouva ien t  à bord de celle-ci se sont
noyés.

Un bateau de sauvetage, voyant
que le vapeur norvégien, drossé par
le vent , n 'était plus maître de sa
direction, s'est porté à son secours.
Une autre  péniche, qui  se trouvait
à l'entrée du port, a réussi à pren-
dre à son bord les douze hommes
d'équi page d'un Iougre que I'« In-
gria » vint heur ter  et couler peu
après. Le bateau de sauvetage re-

cueillit rapidement tous les équipa-
ges des bateaux qui se trouvaient
dans le voisinage de l' « Ingria ».

Ce navire a heurté et coulé trois
autres bateaux, endommageant ensui-
te sa proue au contact du quai.

A Matosinhos, deux chalutiers ont
heurté le vapeur belge « L'indedeu-
te ». Les trois navires ont coulé.

Actuellement, on compte dix-huit
bateaux de petit tonnage sinistrés ou
coulés.

De nombreuses demandes de se-
cours sont parvenues de navires qui
avaient subi des' avaries. La tempê-
te ra atteint son poin t culminan t
mercredi après-midi. Le vent a at-
teint 128 km. à l'heure.

Un paqsiekot brésilien
en détresse

JjISHOJrinE, 30 (Reuter). —
l/ <> paquebot brésilien « Saii-
tos » a I n n é e  un S. O. 8. an-
nonçant qu'il est aux prises
avec une violente tempête et
se trouve dans nue situation
désespérée. ï.e « Sanios » a
une centaine de nassatrers.

Les interpellations
sur la déf ense nationale devant

la Chambre f rançaise
PARIS, 28 (Havas). — La Chambre

a poursuivi, jeudi matin, la discus-
sion des interpellations sur la défen-
se nationale.

M. de Chappedelaine (gauche dé-
mocratique), a d'abord rappelé qu'en
plusieurs années la France a dépensé
57 milliards pour sa défense, tandis
que le Reich en dépensait 1500.
« L'Allemagne se prépare donc à la
guerre, a ajouté le député. La Russie
aussi. La France doit rattraper le
temps perdu pour ses dépenses mi-
litaires. Des dérogations doivent être
réalisées à la loi de 40 heures, pour la
fabrication de notre matériel de guer-
re. » M, de Cha ppedelaine s'est en-
suite montré inquiet au suj et de l'a-
chèvement des tra vaux de fortifica-
t ions de la frontière du nord, de-
puis que la Belgique a modif ié sa
politique.

M. Du pont (Union républicaine),
après avoir regretté que l'aviation
n'ait pas en France la place qu'elle
devrai t avoir, reproche à l'aviation
« de n'être pas assez active par rap-
port à celles de l'Allemagne et de
l'Italie ». Puis il a f f i rme qu 'il exis-
te un malaise dans l'armée de l'air,
dû à des déplacements d'officiers à
la suite de dénonciations de « L'Hu-
mani té  ».

Le ministre répond notamment :
«Je n'ai été docile à aucune sug-
gestion politique. Je voudrais bien
que tout le monde en f î t  autant. J'ai
le souci de main teni r  très haut le
moral de l'armée de l'air. La poli-
tique ne doit pas avoir sa place dans
l'armée au service de la république.
Je ne laisserai pas jeter le trouble
dans l'état d 'es prit de l'armée de
l'air. Elle a autre chose à faire. »

Une vigoureuse interpellation
de M. de Kerillis

M. de Kerillis (Seine), souligne
l'infériorité de la France à l'égard
de l'Allemagne en matière d'aviation.
Il déclare que si on juge que certai-
nes vérités, qu'il a l'intention d'ex-
primer, peuvent nuire à la défense
na tionale, il est disposé à les dire en
séance secrète.

« La vérité, lui répond M. Dala-
dier, est le régime qui convient aux
peuples forts. »

L'orateur indi que alors certaines
la cunes, particulièrement au suj et du
nombre et de la portée des pièces. Il
cite de n ombreux chiffres.

Passa n t  à l'avia tion de chasse, il
décla re qu'elle n'est pas dans une
mauvaise sit^atiotr,,. mais qu'il fau-
drait  augmenter considérablement le
nombre des appareils. Par contre l'a-
viat ion de bombardement est infé-
rieure. L'orateur dit qu'il regrette
que des avions soient partis pour
l'Espagne. « Quand vous lèverez pour
moi l'immunité parlementaire, ajou-
te-t-il, je vous en donnerai la liste,
le nom des p ilotes et j e montrerai le
mécanisme des exportations fa ites en
contrebande. »

Communistes et socialistes inter-
rompent l'orateur que la droite ap-
plaudit.

M. de Kerillis s'en prend alors
directement au minis tère  de l'air au
sujet du canon de 23. Il annonce
qu'il complétera ses révélations à la
commission de l'aéronautique et ter-
mine  en montrant  les lacunes de la
défense passive.

COURS DES CHANGES
du 28 janvier 1937, à 17 h.

U-M.„,,o. " • '
Paris 20.35 20.43
Londres 21.425 21.45
New-York .... 4.365 4.385
Bruxelles 73.60 73.80
Milan 22.90 23.15

» lires tour. ¦. - 2 1 .51)
Berlin 175.60 176.—

» Registermlc —.— 90.—
Madr id — -
Amsterdam ... 239.40 239.70
Vienne —.— 82.—
Prague 15.20 15.35
Stockholm 110.40 110.70
Buenos-Ayres p 131. 134 . .
Montréal 4.365 4.385

Communique a titre indlcatll
Dar la Banque Cantonale Neuchàteio tpp

Avis tardif
Ise magasin GUYE - PRÊTRE
solde encore cette semaine.
Articles très intéressants à

tous les rayons.

Les négociations économiques
germano-autrichiennes
menées à bonne fin

_ VIENNE 29. — Les négociat ions
économiques germano-autrichiennes
prendront f in  aujourd 'hui.

L'augmen ta t i on des transactions
commerciales entre les- deux pays
s'élèvera à environ 40 millions de
schillings, dont  18 millions pour le
financement  du tourisme. Le reste
concerne l'accroissement des ex-
portations.

La situation s'aggrave
dans les régions

inondées
des Etats-Unis

NEW-YORK , 28 (Havas). — A
Louisville, de nombreux morte ont
dû être inhumés  sans avoir été iden-
tifiés, tan t  est grande la menace
d'une épidémie. Plus de 900,000 per-
sonnes sont sans abri. Les dégâte ma-
tériels dépassent de beaucoup 400
millions de dollars.

Devant le danger d'une  inondation
possible dans le bassin inférieur du
Mississipi, les autorités militaires ont
pris des mesures pour évacuer à la
moindre alerte les riverains, depuis
Cairo dans l'Illinois jusqu'à la Nou-
velle-Orléans.

D'autre part , l'Ohio est en légère
décrue en certains endroits ; son ni-
veau est stationnaire en d'autres, ce
qui laisse espérer que de nouveaux
dangers sont écartés. Dans l'Etat de
l'Ohio, la disette d'eau potable et le
froid con t inuent, et le danger d'épi-
démies persiste.

On craint aussi
de graves inondations dans

le sud de ta France
AVIGNON, 28 (Havas) .  — Le ser-

vice des ponts et chaussées annonce
qu'une crue générale des af f lue nts
de la rive droite du Rhône va pro-
voquer une crue du fleuve dont l ' im-
portance ne peut être évaluée.

Dans le Var
A la suite des pluies torrentielles

la rivière Caramy a débordé, cou-
pant les communications entre Bri-
gnoles et les bourgades avoisinantes.
On craint de graves inondations.

Emissions radiophoniques
de vendredi

(Extrait au tournai  : i.e liadio n
SOTTENS : 12.29. l'heure. 12.30, ln-

form. 12.40, Interview de Florelle. 12.55,
concert. 13.30 , disques. 16.29, l'heure.
16.30, conc. par le petit orchestre R. S. A.
18 h., Intermède. 18.10, le bridge. 18.25,
communiqués. 18.35, prévisions sportives.
18.50, pour ceux qui aiment la monta-
gne. 19 h., la semaine au Palais fédéral.
19.15, micro-magazine. 19.50, lnform. 20
h., théâtre gai. 20.35, chansons. 20.50,
bulletin financier. 21.10, suite du con-
cert. 21.20, orchestre Bob Engel. 22 h.,
k la S. d. N. 22.20, météo.

Télédiffusion : 12 h. (Lugano), dis-
ques. 24 h. (Radio-Paris), concert.

BEROMXXSTEB : 12 h., radio sextuor.
1.2.40. musique slave. 16.30, conc. par le
petit orchestre R. S. A. 17.10, « Sympho-
nie paysanne », de Mozart. 17.30, conc.
récréatif . 18.10. airs d'opérettes. 19.20, mu-
sique champêtre. 19.40, une heure popu-
laire. 21.35, une demi-heure musicale lit-
téraire. 22.05, trios.

Télédiffusion : 13.30 (Cologne), orches-
tre 22.30 ( Deutschlandsenderl. canr. ré-
créatif

MONTE-CEXERl : 12 h., disques. 12.40,
conc. par le R. O. 16.30, conc. par le pe-
tit orchestre R. S. A. 19 h., disques. 20
h., soirée organisée par les auditeurs. 21
h., deux drames marins.

Télédiffusion (progr. européen pour
Neuchâtel) : 11.45 (Bordeaux), orchestre.
13 h. (Grenoble), orchestre. 15.30 (Paris
Colonial), concert. 17 h. (Lyon), Airs
d'onéras. 18.30. musique de chambre.

RADIO-PARIS : 17 h., musique de
chambre. 21 h., festival d'oeuvres de Lady
Clerk, avec le concours de solistes. 21.45,
soirée de chansonniers. 24 h., concert.

MILAN : 16 h., quatuor Italien. 21 h.,
conc. symnhon.. œuvres de Beethoven.

BRESLATJ : 20.10, » Der Freischutz î ,
opéra de Weber.

FRANCFORT : 20.10, chœur et orches-
tre.

ROME : 20.40, « Signorina cosl' cosl' »
opérette de Cavarra.

PARIS P. T. T. : 21 h.. « Fidello »,
opéra ds Beethoven.

STRASBOURG : 21.30. e Le barbier de
Séville » de Beaumarchais.
*œ/y/srs/ys '//y7s7/sss ^̂

Carnet du j our
CIN ftMAS

Théâtre : Le clown Bux.
Caméo : La famille Pont-Biquet. — Sur

scène : Wladiloff . l'artiste slffleur.
Chez Bernard : J'arrose mes galons.
Apollo : Le roi.
Palace : Le secret de Polichinelle.

Synode
de l'Eglise nationale

La première session du Synode issu
des élections des 5 et 6 décembre 1935
eut lieu le mercredi 27 janvier 1937,
au Château de Neuchâtel, salle des
Etats.

Elle fut  ouverte par le conseiller
d'Etat Antoine Borel , chef du départe-
ment des cultes, et par un service reli.
gieux à la Collégiale, présidé par \.
pasteur Th. Borel, à Peseux, qui, par
leurs pressantes exhortations, placèrent
les membres du Synode dans _ l'atmo-
sphère qui convenait à si sérieuse et
historique session.

Le reste de la matinée a été consacré
aux questions administratives: rapport
de gestion du bureau sortant de char-
ge, élection du bureau , nominations et
divers.

Le bureau du Synode a été constitué
comme suit: Président: Paul DuBois,
pasteur, Neuchâtel: vice-président: Horj.
ri Gerber, le Locle; secrétaire: Etien-
ne Perret, pasteur, Bevaix; secrétaire-
archiviste: Charles Hotz, Neuchâtel;
assesseu rs: Paul Ecklin, pastenr, ]j
Chaux-de-Fonds; Ernest Blandenier,
Chézard-Saint-Martin; André Contasse,
Couvet.

Le Synode a donné mandat împéra-
tif à son bureau de procéder à la no-
mination dn diacre allemand du Vi-
gnoble et Val-de-Travers, une fois la
concours fermé, et il a décidé la trans-
formation du poste do diacre de Net.
ehâtel en un poste de pasteur-subsi-
diaire: les frais de cette transforma-
tion sont mis à la charge des fond»
spéciaux de l'Eglise.

A l'u n a n i m i t é  des membres présents,
le Synode a voté une résolution à
l'adresse dn Conseil fédéral, résolution
regrettant son arrêt fédéra l du 2 juin
1936, concernant la fabrication des imi-
tations de l'absinthe et en en deman-
dant l'abrogation comme néfaste à la
santé moralo et publique.

L'après-midi a été entièrement con-
sacré à la question ecclésiastique. Les
membres nat ionaux de la Commission
des XIV sont présents. C'est l'henre
des résolutions. Chacun est conscient
de sa responsabilité: aussi l'entretien
fut-il sérieux et parfois émonvant, ton-
jours cordial. Ce fn t  dans le plus grand
silence, celui du recueillement, qu'eut
lien le vote nominal et oue le prési-
dent annonça:  < Aujourd'hui , 27 jan-
vier 1937, par 37 oui , 3 non et une abs-
tention , le Synode vient de décider
qu 'il est favorable à l'union de nos
deux Eglises, sur le proj et présenté par
la Commission des XIV. Nous allons
porter ce message à nos naroisses. Une
étape est franchie. Que Dieu nons soit
f*n aiilf.1 1

Queloues décisions découlant de ce
vote historique, nomination des mem-
bres nationaux de la Commission des
XTV, quelques vreux, et le Synode lève
sa séance, non sans avoir appelé sur
ses décisions et sur l'Eglise la béné-
diction de Dieu, et après le vote de la
résolution nue voici:

9 Le Synode de l'Eglise nationale nen-
cbâteloi se, douloureusement ému par
les conséquences traginties des luttes
politiques, telles qu'elles se manifes-
tent dans notre pays et dans le monde,
adresse à tous ceux qui souffrent nn
message de profonde sympathie; adjure
ceux oni recherchent, avec la même
sincérité, des solutions anx difficiles
problèmes de notre temps, de faire un
effort réel de comnr-éhension mntnelle:
a ffirme une seul PEvn»i«rîîe dn Prince
de la paix- — nue l'Eglise s'efforce
d'annoncer en demandant à Dien de
suppléer par sa grâce anx maux de
l 'humanité — peut nous apporter l'aide
nécessaire, t

Communiqués
A euchâtel, Tille d études

et de séjour
Une nouvelle affiche — particulière-

ment réussie — vient d'être éditée par
les soins de l'A. D. E. N.

Le thème de cette affiche a été cholil
surtout dans le but de faire connaître
notre vUle comme centre d'Instruction ;
elle sera largement diffusée en Suisse et
à l'étranger.

Nul doute que cette affiche — que nos
lecteurs pourront contempler sur les pan-
neaux de la Société générale d'affichage,
situés au bas de la rue des Terreaux, au-
jourd'hui, demain et après-demain — w
remporte un succès mérité et n'obtienne
les résultats pour lesquels elle a été con-
çue.

Club mixte d'accordéons
« Hercule », Xeucliâtel

Reprenant l'ancienne tradition, la nom-
breuse phalange des accordéonistes du
Club mixte d'accordéons « Hercule » don-
nera son concert annuel samedi 30 Jan-
vier 1937, dans la grande salle du res-
taurant Beau-Séjour.

Pour corser l'intérêt de la soirée, la so-
ciété s'est assuré le concoure de l'excel-
lent club des accordéons . chromatiques
du Vignoble neuchâtelois. Inutile de dire
que les amateurs de musique populaire
seront servis à souhait, le riche program-
me établi comprenant des morceaux d'en-
semble, duos. etc.

Après le concert : soirée famUière. I *
danse sera conduite par le réputé or-
chestre « Rertco a .

.4 l'Année dn salut
La fanfare Junior de l'Armée du salut

de Berne, sous la direction de son chef,
le sergent Blanchard , se nropose de faln
passer une agréable soirée k tous oeuï
qui pourront venir les entendre.

Et cette Jeunesse au service de Dieu
redira à tous, que la jeunesse est belK
sous le regard du Seigneur.

Puis c'est avec foi que se prépare i
l'Armée du salut « deux jours avec Dieu'
orésidés par les commissaires Wlckberg
Et c'est à tous que nous disons : Voui
êtes attendus, venez !
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LA FEUILLE D'AVIS DE NEU-
CHATEL. — Abonnement dans la
Suisse entière : 3 mois 3 f r .  75,
6 mois 7 f r .  50, 1 an 15 f r .

DERNI èRES DéPêCHES

I.IERUSALEM, 38 (Havas) ." — Les
rapports entre les Juifs et les Ara-
bes de Jérusalem p r e n n e n t  à nou-
veau le caractère de discorde qu'ils
avaient au début des événements de
Palestine. La tension s'accentuant ,
les commerçants j uifs commence n t
à évacuer les vieux quartiers de Jé-
rusalem.

La tsnsion s'aggrave
de nouveau en Palestine L'ERMITAGE

La Tour près Vevey
Etablisscmi'nl médical pout le traitement

des maladies nerveuses et mentales.
Etats neurasthéniques, psyehopa-

ttiles, cures de désintoxication.
Cuisine très soignée et régime, vie de famille
Or. Jean Sébastien Cart et 1 méd adjoint
Primai coûtants d'un midiel» dut l'étiMissemral

CHEZ BERNA89 Sous le signe de la gaieté B£CH S Xï
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Samedi 5 heureT J'ARROSE MES GALONS
actualités avec RAYMOND CORDY, FÉLIX OU DARD, COLETTE DARFEUIL,

. . Marg. PIERRY, GOUPIL
Dimanche 3 h., matinée Des bonnes chansons, du rythme, de l'imprévu, deux heures inénarrables

Au Palace RABMU Françoise ROIAY ALERME
_________________1g_________ — I '' ',ns  son mei l l eu r  rôle l'incomparable artiste irrésistible

Irais étante vedetles '""*' Mari°s " Fannï dans * drtlerie

!~ LE SECRET DE POLICHINELLE
samedi et dimanche à 3 h. Un ravissant spectacle où le fou-rire se mêle délicieusement à l'émotion

Mil TI-SHSiT© 
(> soir' dernière soirée du CLOWN BUX avec Henr i  ROLLAND

A partir de dimanche : IMCMP fo©-*!!* Li I* LOICe programme sera donné w. ws ,wmw m -wamw «_¦ . T» _ - <- « -_

de dimanche à jeudi soir. avec James CAGXEY , le plus puissant drame policier. La capture du
! Dimanche, matinée à 3 h. gangster JOHN DILLINGER. — Unechasse à l'homme sans merci qui
' signifie le Waterloo des gangsters.



Le café qu 'on boit chez la maman a quelque JulIllM
chose de tout à fait spécial. Nulle part au f ^ ^M
monde il n'a un arôme si délicieux. Wm/Ê$
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H Marchandises de qualités sélect ionnées / Des ||
I stocks imposants / Des prix très intéressants qui m
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| Les deux derniers jour s f|
H de notre grande vente de ||

y Pour dames m

I Manteaux Ifl50 I
y| jolis lainages, garnis col fourrure I |?1 i "1 

^  ̂ Kg

i soldé 4S50 36.- 2550 175« ffl%# ™ §

I Robes ^750 I
l" 5 Lainage ou soie , façons modernes Jfflp __^, i*5s

S soldé i3^ 13*° B

H Pour messieurs m

1 Manteaux I
 ̂ * d'hiver et mi-salson, belles draperies |̂

|| soldé ^#vl et _fi_lw ¦ i|j

i Complets B
ville ou golf, tissus pratiques, coupe élégante p|¦_—____——_———__—_____——————-——————————¦—__̂ ————————————__________i jjj ĵl
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i La source de la qualité et du bon marché | p?|
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Poulet frais « kg. 1.75

_W ïtfPs^ \ Poules • • 
V. <*K- 1-40 |

emmW*_ m *4sW y \ r\X \ r'aP'n • • • 'A kg. 1.40
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eV 
\ \ Tri pes cuites Y_ kg. 1.40
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Excellentes saucisses au
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'?' sauc 'sses aux choux
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BOUCHERIE "| pâtes fro,ds
CHARCUTERIE M ôuton et a9neau Prés sa
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Belles et bonnes
pommes étrangères -

à 40 c. le kg.
pommes Jaeger 

— très belles
65 c. le kg. —

ZIMMERMANN S.A.
•w- - |i| _IH__IIIHIIM

S O L D E  S
BAS SPORT

laine» pour enfants,
à l.SO net et -.99 net

CHAUSSETTES
fantaisie, laine,
pour hommes,

I à  

1.45 net la paire
chez

Guye - Prêtre
Salnt-Honoré Numa-Droz

Maison neuchâteloise

Quelle personne
s'intéresserait à entreprise de combustible, soit comme
associé ou éventuellement reprise. Affaire bonne à dé-
velopper dans ville industrielle. — Offres sous chiffres
AS 8143 J aux Annonces-Suisses S. A., Bienne. AS 8143 J

Poissons
Traites vivantes
Truites du lac

& 8 fr. 50 la livre
Palécs - BondVIlcs
Brocbet an détail

à Fr. 2.— la livre
la livre

Soles 2.50
Colin 2.50
Cabillaud 1.40

» filet 1.40
Merlans 1.—

Baie - Baudroie
Harengs fumés et salés
Haddocks • Sprotten

Rollmops

Gibier
Lièvres Fr. 1.20 la livre
Civet à Fr. 1.50 la livre

Canards sauvages
de Fr. 4.— à 5.— pièce
Grandes sarcelles

de Fr. 2.25 à 3.50 pièce
Petites sarcelles

Fr. 1.60 pièce
Poules d'eau 1 fr. pièce

Faisans . Grives
Gigots de ebevreuil

Volailles
Poulets de Rresse
Poulets de grains

Poules pour bouillon
Canards • Pigeons

Saucisson foie gras
de Strasbourg, au détail

Ao magasin de comestibles
SEINET FILS S.A.

Rue des Epancheurs 6
Téléphone 51.071

Vente en faveur des Missions
. , = ' - . . " ""'" *•'— ¦• , '_ . - ¦— - . , .."¦• ¦' -, ri

- Le comité organise sa, vente annuelle le

JEUDI 18 MARS
à la Grande salle des conférences

Connaissant les besoins de nos sociétés des Missions, leurs lourds déficits,
leurs difficultés , tous désireront leur venir en aide ; aussi cette vente se recom-
mande d'elle-même aux amis du règne de Dieu.

Le produit de la vente sera destiné comme de coutume aux diverses missions.
Les dons en nature et en espèces pourront être remis à :

Présidentes : Mme Daniel Junod et Mme Paul DuBois
Mmea Paul Attinger Mme André Langer

E. Bemoulll Mlle Marguerite Lardy
Léon Berthoud Mmes Albert Lequin
Gaston Béguelln Hermann Lutz
Jacques Béguin Matthey-Maret
BUleter-Lehmann H. Mauerhofer
Hans Bllleter Frank Margot
Alfred Blallé Armand Méan
Arthur Blanc Mlles Isabelle de Merveilleux
Ernest Borel Laure Morel
Borel-Eberweln Mmea Jacques de Montmollin
Georges Bonhôte Mosset
Erpest Bouvier Paul Millier
Georges Brandt , Oppel
Bernard de Chambrler Henri Parel
Louis Contesse Samuel de Perregaux
DuBols-Meuron Ernesto Pons
Ferdinand DuBois Louis Porret
James DuPasquler Emile Quartier
J.-Jacques DuPasquler Pierre Qulnche
Marc DuPasquler , Mlles Fanny Renaud
Henri Gangulllet Ruth Renaud
Gulbert Mme Paul Richard
Gretlllat Mlle Marie Roulet

Mlle Emma Grandjean Mmes Fritz de Rougemont
Mmes Hlrt ¦ : ¦. " Hans Rychner

J. Humbert Ernest Schoch
Georges Haldlmann Mlle Irma Slmond

Mlles Rosalie Jéquler Mmes Ph. Slmond
Hélène Kelgel Vogler-Mosset
Emilie von Kennel Paul Vullle
Marguerite Ktssling ' Mlle Emma Wenker

Mme Julien Lambert . . -
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Bien apprêtés, nos

Haricots étovés
« Princesse i

ont l'aspect et le goût
des haricots frais
85 c. le paquet

de 100 gr.
RISTOURNE

Emile Nbtter «==?i?ï'ur
ancien chef de la Maison Paul Kuchlé

Rideaux - Stores - Literie - Réparations
Tra vail soigné - Prix modérés

Rue des Terreaux 3 NEUCHATEL Téléoh. 51.748

A vendre tout de suite,

grands baraque
(3 m. X 2 m. X 2 m. 50), avec
fenêtre et couverte en tulles;
conviendrait pour viticulteur
ou pourrait servir de bûcher.
S'adresser a P. KeUer, vltlcul-
four nmirlr rr Dt>di T .** nr)-ir



Hier soir, s'est définitivement
constitué, à Neuchâtel, un comité
cantonal d'action contre le commu-
nisme. L'assemblée, après avoir ren-
du un suprême hommage au Dr Eu-
gène Bourquin, a pris deux décisions
importantes.

Tout d'abord , le comité demande-
ra au gouvernement neuchâtelois de
prendre des mesures conservatoires
immédiates à l'égard du parti com-
muniste.

En second lieu, le comité a adopté
le texte d'une initiative législative
qui sera lancée sans retard. Cette
initiative a pour but d'interdire sur
le territoire neuchâtelois le parti
communiste ainsi que les autres
groupements qui s'y rattachent .

Un mouvement
de défense neuchâteloise
contre le communisme

LA VILLE

Le directeur
de l'office du chômage

grièvement blessé
par une auto

Un grave accident de la circula-
tion s'est produit jeudi après-midi
à 13 h. 40, sur la route cantonale de
Saint-Biaise, à la hauteur de l'im-
meuble No 41 des Saars. '

M. Bernard Borel, directeur de
l'office de chômage de la ville, tra-
versait la route, devant son domicile,
lorsqu'il fut violemment tamponné
par une automobile roulant en direc-
tion de Neuchâtel, une grosse voi-
ture Oldsmobile, portant les plaques
hollandaises, conduite par M. Erwin
Gans, commerçant à Cressier. M.
Borel se trouvait à trois mètres dn
mur nord bordant la chaussée lors-
qu 'il fut renversé.

La victime fut accrochée par le
pare-choc puis projetée sur le sol.

Immédiatement relevé, M. Borel
fut conduit par un automobiliste
complaisant à l'hôpital Pourtalès où
l'on constata qu 'il souffrait de graves
blessures : fractures compliquées des
deux jambes et fracture du crâne.
Son état est grave.
,'¦ Notons que la voiture devait rou-
ler à une assez forte allure, semble-
t-H, la police ayant relevé des traces
de freinage sur 18 mètres. La gen-
darmerie, ainsi que la police locale
étaient sur les lieux. Une enquête
est, ouverte.

Il faut faire nn effort...
Noblesse oblige, dit-on !
Ce n'est pas d'aujourd'hui qu'on

parle de la bonté des Neuchâtelois.
Il y a deux cents ans déjà, un étran-
ger qui avait passé dans notre ville
quelques mois d'un séjour agréable,
écrivait dans ses souvenirs cette
phrase demeurée célèbre : « ... On
doit dire que la bonté et la charité
des Neuchâtelois se montre par la

facilité avec laquelle ils accordent
des secours. Il y a ici peu de gens
qui ne s'occupent peu ou prou d'oeu-
vres de bienfaisance... ! »

Un tel jugement, dont la vérité
demeure entière, ne peut être oublié
au moment où vont commencer les
journées du kilo dont jamais le sens
ni la portée n 'ont été si grands.

Il ne suffit pas de s'apitoyer
chaque fois qu 'un récit douloureux
ou une scène pénible attire notre
attention sur la misère qui règne. La
vraie bonté n'est pas celle qui s'é-
meut devant une infortune, mais celle
qui la secourt dans la mesure de ses
moyens. Or, cet homme que vous
voyez passer avec ses souliers troués,
ce mioche aux yeux avides, cette
femme au teint blême n'ont peut-être
pas mangé à leur faim.

Vous, oui... !
Il y a donc entre eux et vous une

différence que, quels que soient vos
soucis et vos ennuis, vous pouvez
atténuer.

Faites donc encore un effort , bon-
nes gens. La vie est dure, certes, et
nous le savons. Mais elle est plus
dure encore pour d'autres. Pensez-y
quand passeront les quêteurs des
journées du kilo. Et faites en sorte
que, grâce à vous , grâce à vous donc,
un peu d'infortune puisse être sou-
lagée, (g)

L'une des bonnes que nous ayons vues.
Pièces et monture surtout obtinrent un
vif succès, fort mérité, tant k cause du
soin avec lequel elles furent montées
qu'à cause de leur valeur particulière et
de celle, très , réelle, de tous les acteurs.

Un acte de Georges Duhamel, Intitulé
« Quand vous voudrez » sert de hors-
d'œuvre à là soirée. Il est enlevé avec
bonne grâce par différents acteurs qu'un
metteur en scène excellent de Neuchâtel,
M. Emer Du Pasquier, avait fort bien su
styler.

Le plat de résistance pourtant —- si
J'ose dire avec un tel nom ! — c'est
« Poil de carotte », là pièce de Renard,
bien connue. On éprouve un charme réel
à réehtendre cette oeuvre, vieillotte par
certains côtés maie qui fut ' sauvée Ici
d'un bout à l'autre par l'entrain et le
talent des acteurs et des actrices.

Pleine de vivacité et d'allant, de sens
de la scène aussi et d'une technique déjà
remarquable, Mlle F. Moral tint le rôle
de Poil de Carotte (l'enfant haï . mais si
plein de bon sens et de Justes réparties) ,
avec un naturel exquis. C'est sur cette
aimable actrice, et très Jeune encore,
que reposait presque la pièce entière.
Qu'elle s'en soit, tirée à son honneur et
à l'Immense plaisir de ses auditeurs,
c'est dire par là même qu'elle a pleine-
ment réussi.

A côté d'elle, le mérite des autres ac-
teurs n'est pas moins grand. René
Lombard a campé un Monsieur Lepic
plein de pittoresque : Mlle P. Panier, une
Madame Lepic pour laquelle elle a su
trouver des accents fort Justes et la mine
austère qui convenait ; Mlle E. Schlen-
ker, enfin , a mis sur pied une Arinette,
bonne fille et pleine de verve, qui a plu
à chacun.

Mais c'est dans le genre « couplet »
que paraissent se complaire volontiers les
Bellettriens de cette volée. Pour notre
grande Joie d'ailleurs. Les chansons de
cette année-ci resteront, nous en som-
mes sûrs, fort longtemps dans la mémoi-
re des étudiants; elles excellaient à plai-
santer, tantôt avec finesse et Ironie, tan-
tôt avec une juste cruauté, certains per-
sonnages ou certains faits de l'actualité.
«Y a rien de shocking...» c'est vrai du ti-
tre de cette revue, mais c'est tout aussi
vrai du fond dont elle est composée.

Quelles charmantes Idées, au demeu-
rant, de mettre en scène successivement
l'Amérique de M. Roosevelt, les palino-
dies de M. Léon Blum, l'Espagne batail-
leuse de maintenant, et l'ex-rol Edouard
VIH avec Mrs Simpson dont Je vous str
gnale tout particulièrement la scène sa-
voureuse. Dans cette revue, vous verrez,
en outre, Gœring, Staline et quantité de
choses qui, pour n'en être pas politiques,
n'en sont certes que plus drôles.

Allez voir « Y a rien de shocklng ».
C'est la,meilleure façon, cette semaine,
de passer votre samedi soir.

Un Jeune vieux (hélas !)

La soirée générale
de Belles-Lettres

VALLÉE DE LA BROYE

PAYERNE
La foire

(c) La première foire de l'année a
été favorisée, jeudi dernier, par un
temps agréable.

L affluence du bétail a été bonne.
Les prix sont toujours stables avec
une tendance à la hausse. Le beau
bétail de boucherie, génisses gras-
ses et bœuf gras, s'est payé de
1 fr. 20 à 1 fr. 40 le kg. Les vaches
maigres de 80 c. à 1 fr. le kg-, les
bêtes à saucisses 60 c. le kg.

La bonne génisse prête s'est payée
jusqu'à 950 francs, la jeun e vache de
garde est touj ours bien demandée,
plusieurs spécimens se sont payés
jusqu'à 1100 fr.

Sur la foire aux porcs, les prix
des gorets se sont maintenus au mê-
me taux qu 'à la foire de décembre,
rarement l'on a vu autant d'acheteurs
des cantons de Neuchâtel et même du
Valais. Il a été amené sur le champ
de foire : 3 chevaux, payés de 500 à
1000 fr. ; 56 bœufs, de 600 à 1000 fr ;
25 taureaux, de 450 à 800 fr. ; 63 va-
ches ; 50 génisses ; 29 jeunes bétail';
698 porcelets, de 40 à 80 fr. la paire ;
300 porcs moyens, de 90 à 130 fr. la
paire ; les porcs gras, 1 fr. 70 le kg.

Les veaux, d el f r .  30 à 1 fr. 60 le
kg. ; 4 chèvres, de 30 à 50 fr. ; 14
moutons, 40 à 80 fr.

La gare a expédié 58 vagons avec
220 têtes de bétail et elle a reçu 24
vagons avec 115 têtes de bétail.

Un indice satisfaisant
(c) Pendant l'année 1936, la gare de
Payerne a eu une activité fort ré-
jouissante.

Il a été délivré 59,115 billets pour
117,816 voyageurs transportés.

Au service des marchandises, il y
a eu: 15,986 expéditions d'un poids de
8868 tonnes et 23,887 arrivages d'un
poids de 18,360 tonnes ; pour le
transport des charcuteries, il y a eu
6686 expéditions valant un poids de
319 tonnes et 1437 arrivages valant
un poids de 36 tonnes.

Trafi c du bétail : 2469 vagons ont
transporté 9536 têtes de gros bétail
et 1318 têtes de petit bétail.

Les principaux facteurs du mou-
vement de la gare sont : Transport
de blé 620 tonnes, pommes de terre
365, betteraves 3947, tabacs 93, bois
156, bestiaux (foires) 842 vagons,
soit 4263 têtes, de bétail.

En plus la ballastière de Lucens
a expédié par la gare de Payerne
1880 vagons avec 13,380 tonnes de
charge. En moyenne 70 trains
par jour en temps ordinaire et 76
trains pendant la récolte de la bette-
rave ont été en circulation.

Pendant l'année écoulée, 26,251
trains assurèrent tous les transports.

VIGNOBLE |

CORCELLES-
CORMONDRÊCHE

Soirées de d'Aurore »
(c) Dimanche et lundi derniers, le
chœur d'hommes « L'Aurore », diri-
gé avec beaucoup de maîtrise par M.
R. Châtelain, de Boudevilliers, a don-
né soirée devant des salles combles.

Nos choristes ont exécuté des œu-
vres de E. Barblan, F. Huber, C. De-
libes, G. Doret et J. Bovet, entrecou-
pées d'un soli du directeur. Les audi-
teurs applaudirent chaque morceau.
Une suite de chants patriotiques, ter-
minés par l'apparition de toute la so-
ciété équipée militairement et par
une émouvante présentation du dra-
peau suisse porvoqua l'enthousiasme
dans le public qui ne ménagea pas
non plus ses sentiments.

Le public de la Côte a eu le plai-
sir de recevoir , des Chaux-dé-Fon-
niers, appartenant au groupe littérai-
re de PUnion chrétienne de jeunes
gens, qui vinrent donner une très
plaisante pièce en trois actes, « L'é-
té », de Jacques Natanson. Ces huit
dévoués acteurs et actrices ont ravi
leurs auditoires en apportant beau"
coup de conscience dans les rôles, —
pair ailleurs très judicieusement dis-
tribués, — qu'ils remplissaient. .

BEVAIX
Soirées de la Société

fédérale de gymnastique
(c) Dimanche et lundi derniers, la
Société fédérale de gymnastique, sec-
tion de Bevaix, organisait ses soi-
rées théâtrales annuelles.

Un programme des plus promet-
teurs a attiré la foule des grands
jour s et tous lés spectateurs furent
unanimes à se déclarer très satisfaits
de ces soirées.

En lever de rideau, nous eûmes
l'occasion d'apprécier un travail pré-
paré avec un soin qui fait honneur
aux moniteurs. Les exercices des pu-
pilles et ceux de la section furent
très bien exécutés, en particulier le
numéro du cheval-arçons.

Quant à la partie théâtrale, di-
sons d'emblée que la comédie en
trois actes : « Mon oncle et mon
curé », de Lucien Dubril, fut en tous
points réussie,,grâce à des acteurs et
actrices bien à l'aise dans leurs per-
sonnages et dignes de tous lés . élo-
ges. 

GORGIER
Démonstrations pratiques

d'arboriculture
(c) Mercredi matin, malgré un
temps maussade, une trentaine de
propriétaires ou personnes intéres-
sées ont suivi avec le plus grand in-
térêt les démonstrations que nous
donna M. J- Charrière, sous les aus-
pices du département de l'agricul-
ture. . v, .

A la suite de toutes ces démons-
trations et instructions, il nous a
été possible de nous rendre compte
de la grande importance que l'on
doit attacher à la taille et aux trai-
tements des arbres dès leur jeune
âge. Pour conclure, il fut intéressant
de comparer les jeunes arbres dont
M. Charrière s'occupa au cours de sa
démonstration de l'hiver dernier
pour avoir la certitude qu'il, ne
faut rien négliger dans l'arboricul-
ture.

(Audience du 27 Janvier)

Coûteux propos ,

Le citoyen de Peseux qui ouvrait la sé-
rie de mercredi a sans doute fait la ré-
flexion — depuis — qu'il se serait bien
trouvé de touner sa langue septante fois
sept fols avant de parler 1 C'était un client
d'un hôtel de Valangin, lequel, un peu
« lancé » sans doute, se mit k rnyectiver
la sommellère en termes Ignorés du La-
rousse et des gens comme il faut I II
ajouta certains propos diffamatoires, suf-
fisant à le traduire: à la barre 1

La demoiselle est péremptolre. Elle a
été Injuriée ; elle demande réparation.
Pour qu'un arrangement à l'amiable
puisse être conclu, la plaignante demande
le remboursement de ses frais soit dix
francs, le versement d'une somme de cin-
quante francs à l'hôpital de Landeyeux,
à quoi le président ajoute dix francs de
frais d'assises. L'inculpé à le choix, mais
11 n'accepte qu'avec lenteur et •grimaces
l'arrangement proposé.

C'est sûr que c'est cher ! 70 francs pour
une vingtaine de mots ! Désormais 11 veil-
lera sur sa langue. , '. , -. \

Drôle de système f 
^Un pauvre diable de colporteur de Cer-

nier, ayant perdu un bras ensuite d'acci-
dents, ajoute à son Infortune un mal-
heureux penchant à la boisson. SI bien
qu'un certain soir on le trouva couché
au travers de la route. On ne sait s'il dé-
sirait se faire ramasser ou écraser 1 Ou
alors, ce qui est plus probable, s'il né sa-
vait plus très bien ce qu'il faisait.

Aux remontrances du président, le pré-
venu n'oppose que- de faibles arguments.
Il prétend avoir besoin de boire pour sur-
monter le découragement causé par son
Infirmité. Comme si la boisson avait Ja-
mais consolé personne t '

Bref , malgré la pitié qu'on éprouve, H
faut sévir et ce sera dix francs, d'amen-
de, accompagnés, ce qui vaut encore
mieux, d'une Interdiction de. fréquenter
les auberges durant six mois 1

Les mauvaises farces du verglas
n a fait plusieurs victimes et pas mal

de « briques» le verglas de ce mois de
Janvier. Aujourd'hui, en attendant Ta sui-
te, c'est un voyageur de commerce
vaudois qui ouvre le défilé !

Ne connaissant pas la route, 11 est sorti
de Valangin sans ralentir assez I Ce qui
devait arriver arriva. Peu avant le Pont
Noir, l'automobile se mit à déraper, à
zigzaguer comme une petite folle et pour
finir alla s'écraser contre un rocher dans
un glorieux tête à queue.

Les deux occupants de la voiture s'en
tirent sans une égratlgnure. L'auto, elle,
était mal en point ; 700 à 800 francs de
dégâts I ,

Vu l'absence de témoins oculaires,- ât
les circonstances atténuantes du verglas
et de la nouveauté de la route, l'acquit-
tement est prononcé. Toutefois les frais
sont mis à la charge de l'Inculpé, par dix
francs. F. M.'

Tribunal du Val-de-Ruz

VAL- DE -TRAVERS

TRAVERS
Conseil général

(c) En remplacement de M. Bernard
Aellen qui donne sa démission de mem-
bre de la commission du feu, M. Max
Kubler est nommé membre de cette com-
mission.

Le Conseil communal présente le bud-
get général de la commune pour 1937
avec un certain retard qui a été causé
par les tractations en cours en vue de
l'émission d'un emprunt destiné à la con-
solidation de la dette flottante. Cette
question reviendra devant le Conseil gé-
néral prochainement.

Le budget se résume comme suit :
Recettes courantes ressortissants 19,184

francs 05 ; dépenses courantes ressortis-
sants 44,097 fr. 90. Excédent de dépenses
24,913 fr 85.

Recettes courantes commune 186,084 fr,
35 ; dépenses courantes commune 162,060
francs 20. Excédent présumé de recettes
$4,024 fr. 15. »
- Recettes courantes totales 205,268 fr.
40 ; dépenses courantes totales 206,158 fr.
10. Déficit présumé 889 fr. 70.

Sur proposition de la commission du
budget, le traitement de l'administrateur
communal budgété à 4811 fr. est porté
à.6000 fr. ce qui porte le déficit prévu à
107,8 fr. 70. --*--¦!-¦¦. -¦¦

A-la suite du départ de l'ancien admi-
nistrateur qui a été appelé au service des
contributions dé l'Etat à Neuchâtel, une
réorganisation du bureau communal a été
opérée, procurant une économie de 4000
francs environ.

Trois arrêtés ont été présentés par le
Conseil communal. Ils concernent :

1. La perception de l'impôt en deux
termes avec escompte de 2 % sur les som-
més payées avant le 30 Juin et la sur-
taxe pour tous paiements se faisant après
les délais fixés ;

2. L'application de centimes addition-
nels sur l'Impôt fixé comme précédem-
ment à un taux progressif de 4,10 %avec progression par %% ;

-3. La révision de l'article 36 du règle-
ment de service de défense contre l'In-
cendie prévoyant les Indemnités suivan-
tes : 90 c. l'heure pour les exercices et
Inspections ; 1 fr. l'heure pour exercices
spéciaux ; 90 c. l'heure pour service de
garde après Incendies et 5 fr. par demi-
Journée lorsque le service coïncide avec
les heures de travail.

Us ont été adoptés sans opposition.

RÉGION DES LACS 1

GLETTEREXS
Conférence sur la culture
de la betterave sucrière

(c.) Nous avons assisté dimanche à une
conférence très Intéressante donnée à la
salle paroissiale sur ce sujet .: « La cul-
ture de la betterave sucrière dans notre
contrée ». •

. M. Voriet, professeur à Domdldler, sut
s'attirer d'emblée toutes les sympathies
de l'auditoire^
. Cette culture, qui demande de nom-
breux soins assidus est très rémunéra-
trice ; elle est d'un rendement et d'un
écoulement surs.

La sucrerie d'Aarberg, avec un machi-
nisme modèle garantit aux producteurs
l'écoulement de la récolte. Cette fabrique
utilisé journellement 150 vagons de bet-
teraves pour produire 10 vagons do- sucre
de premier choix.
.. - Les améliorations foncières opérées sur
notre territoire pendant ces dernières an-
nées ont rendu notre sol très propice à
la culture de cette plante Industrielle.
Des essais effectués nous assurent d'un
rendement supérieur à toute autre ré-
colte.

Nos agriculteurs furent convaincus par
l'exposé précis du conférenoler.

CORRESPONDANCES
(La contenu de cette rubrique

n'engage pas la rédaction du Journal)

Toujours le phare
Nous avons un petit phare

(air connu)
Ne vous effarez pas, ce sera court et...

sans fard. Aussi bien n'al-Je pas l'inten-
tion d'aller sur les brisées de MM. les
Ingénieurs des « Phares et Balises », mais
puisqu'il n'a été question Jusqu'ici que
de l'effet de notre nouveau feu sur les
hauts de la ville et sur la côte de Chau-
mont — cet effet est très concluant, sans
conteste possible — permettez-moi d'ap-
précier le nouvel, engin, vu du lac, car,
n'est-11 pas vrai, — Monsieur de la Pa-
lice ne dirait pas mieux- — c'est du large
qu'un phare donne toute sa mesure.
. Or, l'autre soir, par temps légèrement
brumeux, à bord du «Va toujours», —
vieux bateau, vieux matelot I — Je me
trouvais à quelque 1500 mètres au large
dé notre port, et voici le résultat de ma
petite observation : . . . . . .! À cette distance, les deux feux, quoique
trop bas sur l'eau, sont, bien' entendu,
très visibles. Le « tourniquet » tournlque
à une aUure beaucoup trop rapide et
dans un plan beaucoup trop incliné par
rapport au plan horizontal. Par temps
brumeux, ou bouché, le rayon lumineux
pour une embarcation très au large sera
donc perdu , sans aucune utilité. Les bar-
res lumineuses'"verticales sbnV beaucoup
¦trop- courtes, elles doivent être pour le
moins de lbngueur double.

Je conclurai k la suppression pure et
simple du tourniquet et. à son remplace-
ment , par un feu Intermittent, dit à
« occultation » —- je suppUe le typo de
ne pas me faire écrire « auscultation » —
a rayon direct, comme . sur toutes les cô-
tes maritimes. Ce feu pourra rendre de
bons servioes.

SI nos autorités électriques veulent
absolument conserver leur Joujou - tour-
niquet, qu'à cela ne tienne, mais 11 est
alors de toute , urgence de le modifier de
la façon suivante :

1. Suppression du rayon lumineux « di-
vaguant » en ville. Je vous assure que des
malades, par exemple, désirant garder ou-
verts les volets de leur chambre, ne tien-
nent pas plus que ça à recevoir, tout au
long d'une nuit d'Insomnie, ce coup de
pinceau dans l'œil.

2. Le tourniquet, côté lac, doit, cela
va de sol, promener son feu dans le plan
horizontal et sur une étendue de 140 de-
grés au grand maximum, ceci afin d'é-
pargner aux habitants des quais l'obses-
sion du rayon tournlquant.

Ainsi modifié, notre petit phare devien-
dra lnoffènslf. C'est tout au plus si, les
soirs d'été, les amoureux chantonneront
sur l'air des lauriers :

« Nous n'irons plus au lac,
Le phare est allumé... »

Dr. Alf.-O. MATTHET.

(Red.) Nous mettons Ici le point final,
dans les colonnes de notre Journal, au
débat nourri qu'a suscité le phare de
Neuchâtel et qui a vivement intéressé
nos lecteurs. Nous croyons savoir d'ail-
leurs que les autorités communales vont
envisager maintenant le problème.» At-
tendons I . .. '.

Au total
vingt-deux arrestations

ont été opérées

Après l'émeute du 25 janvier

Un nouveau tract
communiste

Si les obsèques du docteur Bour-
quin se sont déroulées dans le calme,
la soirée de mercredi a été quelque
peu agitée.

Un tract très violent fut distribué,
accusant la police d'avoir utilisé des
gaz, selon les procédés hitlériens. Le
tract parle également de prétendues
bandes fascistes armées qui consti-
tueraient une provocation. Enfin , ce
tract réclame des manifestations con-
certées du Front populaire, des par-
tis de gauche et des syndicats pour
la libération des prisonniers. Ceux-
ci sont actuellement au nombre de
vingt-deux.

Le juge d'instruction des Monta-
gnes neuchàteloises,' qui conduit l'en-
quête avec beaucoup d'énergie, est
décidé à ne pas céder au chantage
de l'émeute. Il a fait interdire toutes
manifestations aux abords des pri-
sons, et a fait savoir qu'il ferait im-
pitoyablement emprisonner tous ceux
qui tenteraient de s'en approcher.

Une nouvelle autopsie
du corps du Dr Bourquin
A la suite de la découverte de cer-

tains faits, un complément d'anal yse
a été effectué. Une nouvelle autop-
sie du corps du docteur Bourquin a
été faite. Les conclusions, de cette
nouvelle autopsie ne sont pas encore
connues. Les communistes préten-
dent toujours que le Dr Bourquin n 'a
pas été frappé par eux, mais qu'il a
succombé à la suite des gaz lancés
par la police.

Les communistes annoncent
une manifestation pour

lundi prochain .
Mécontents sans doute de l'arrêté

qui interdisait toute manifestation
jusqu'à samedi et qui a fait échouer
leur manifestation de mardi dernier,
les communistes entendent « remet-
tre ça > lundi prochain 1er février.
A cet effet, ils ont distribué dans les
rues de la Chaux-de-Fonds un pa-
pillon convoquant la population" pour
ce jour-là, place de la gare. La ma-
nifestation est dirigée, dit le papil-
lon, c contre l'emploi des gaz par la
police, contre les bandes fascistes
armées, instruments de provocation
aux mains d'aventuriers politiques,
pour la libération de tous les empri-
sonnés ».

du jeudi 28 Janvier 1937

Pommes de terre .. le kg. 0.17 0.20
ta vee .... » 0.20 —.—
¦hnu*-raves > 0.20 —.—

Carottes .......... » 0.20 0.30
Poireaux le naquét 0.10 0.25
Choux la pièce 0.10 0.60
Choux-fleurs » 0.40 I M
Oignons le kg 0.35 0.40
Oignons la chaîne 0 30 0.40
Pommes 'e kg 0.45 j, .—
Poires » 0.40 1.50
Hum > 0.60 1.40
Châtaignes > 050 0.8b
Raisin > 1.80 —.—
Oeufs la douz 1.20 1.50
Beurre le kg 4.80 -.—
Beurre (en motte) . » 4.— 4.60
Fromage gras » 2 60 2.80
Fromage demi-gras > 2.20 2.40
Fromage maigre ... » t 50 —.—
Miel » 3.80 4.—
Pain » 0.40 055
Lait le litre 0.31 -.—
Viande de bœuf ... le kg 2.40 3.40
Vache .'...¦ » 2.— 2.80
Veau . > 2.— 3.60
Mouton > 2.20 4.40
Cheval > 0 80 3.—
Porc ' » 3.40 — .—
Lard fumé » 3.40 3.80
Lard non fumé .... > 3.— — .—

MERCURIALE DD
MARCHE de NEUCHATEL

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel

28 Janvier
Température : Moyenne : 0.6. Minimum :

— 1.8. Maximum : 2.1.
Baromètre : Moyenne : 695.2.
Vent dominant : Direction : Est. Force

Faible.
Etat du ciel : Couvert.
Hauteur du farométre réduite û zéro( Movenne rj our Neuchflt.el 719 6 1 -

Niveau du lac, 27 Janvier, 7 h. 30, 429.28
Niveau du lac, 28 Janvier, 7 h. 30, 429.32

A NEUCHA TEL ET DANS LA RÉGION
Le directeur de l'Observatoire

nous communique :
Le baromètre, hier 28 janvier, in-

diquait le minimum assez rare de
693.7 mm. à 10 h. 30. Ce n'est pas
cependant la plus basse pression en-
registrée à l'Observatoire de Neu-
châtel. Le minimum absolu entre
1864 et 1936, 687,8 mm., s'est Pro-
duit le 7 mars 1917.

La baisse actuelle est due à une
importante dépression dont le cen-
tre se trouve un peu à l'ouest de
l'Espagne. Il n'est pas certain que
cette dépression sera suivie d'un
fort vent, comme certaines person-
nes le croient. Le minimum du 7
mars 1917 n'avait pas produit de
fort vent , mais des chutes de neige.
Espérons qu'il en sera de même
cette fois.

Le baromètre est très bas

des C. F. F., dn 28 Janvier, à 6 h. 40

S S Observations „„„
|| ***i ****m ¦** TEMPS ET VENT

280 Baie 0 Brouillard Calme
543 Berne .... -f- 5 Nuageux Bise
587 Colre -f 8 Couvert Vt S.-O.

1543 Davos — 6 Qq nuag UaJme
632 Fribourg . — 1 Couvert »
394 Genève ... + 3 » »
475 Glaris — 2 » >

1109 Gôschenen -f 3 » >
566 interlaken -f 2 Nuageux >
995 Ch -de-Pds + 2 Couvert »
450 Lausanne -f 4 • »
208 Locarno .. -f 8 Nuageux >
276 Lugano .. -j- 1 » >
439 Lucerne .. — 1 Couvert »
398 Montreux + 6 » »
482 Neuchâtel -f 1 Nébuleux »
505 Ragaz ... -j- 5 Ir. b. tps Fœhn
673 St-Gall .. — 2 BroulllardCaime

1856 St-Moritz 0 Couvert »
407 Rchaffh" -f 6 Nuageux i »

1290 Schuls-Tar. •+ 2 , ft b tps , »
537. Sierre -f 7 . » »
562 Thoune .. — 5 » »
389 Vevey .... 0 Nuageux >1609 Zermatt .. 0 Nuageux »
410 Zurich ... — 8 Couvert »

Bulletin météorologique

CHAPEAUX
ROBES. MANTEAUX

A_fS___% GeKitejJi H*MfmUUt$ &

Monsieur Frédéric Zumbach et ses
enfants, Monsieur Pierre Zumbach,
Mademoiselle Hélène Zumbach et
son fiancé. Monsieur Samuel-André
Gédet, Mademoiselle Nelly Zumbach,
à Neuchâtel ;

Madame et Monsieur William
Tschantz-Favre et leurs enfants, à
Peseux ;

Monsieur et Madame Favre-Bickli,
leurs enfants et petit-fils, à Mon-
treux ;

Madame veuve Zumbach, ses en-
fants et petits-enfants ;

Madame Adrien Bryois, ses en-
fants et petits-enfants, à Bonvillars,

ont la profonde douleur d'annon-
cer le départ de

Madame Frédéric ZUMBACH
née Blanche FAVRE

leur chère épouse, maman , sœur,
tante, belle-fille et belle-sœur, que
Dieu a rappelée à Lui le 27 janvier
1937, dans sa 58me année.

Père, Je veux que là où Je suis,
ceux que tu m'as donnés y soient
avec mol. St Jean XVII, 24.

L'ensevelissement, sans suite, aura
lieu à Neuchâtel, samedi 30 janvier,
à 13 heures.

Domicile mortuaire : Côte 113,
Neuchâtel.
Cet avis tient lien de lettre de faire part

La Société de cavalerie du Vigno-
ble a le pénible devoir d'informer
ses membres du décès de leur re*
gretté membre,

Monsieur Marcel JAC0T
membre actif de la société.

L'incinération aura lieu le ven-
dredi 29 janvier 1937, à 15 h. 15, à
Neuchâtel. — Culte pour les parents
et les amis, au temple de Colombier,
à 14 heures.

Jésus lui dit : « Passons k l'autre
bord. »

Madame et Monsieur Charles Bur-
gat-Maccabez et leurs filles Valenti-
ne et Mathilde, à Saint-Aubin ;

Madame et Monsieur Louis Stauf-
fer-Maccabez et leur fils Médéric, à
Saint-Aubin ;

Madame et Monsieur Félicien Bry-
Maccabez et leurs enfants, à Paris ;

Madame veuve Solange Maccabez
et ses enfants, à Paris ;

Monsieur et Madame James Mac-
cabez et famille, à Cronay ;

Mademoiselle Adèle Maccabez, à
Guernesey (Angleterre) ;

Madame et Mademoiselle Thié-
baud , à Saint-Aubin,

ainsi que les familles parentes et
alliées annoncent le départ pour le
Ciel de

Mademoiselle

Berthe MACCABEZ
leur très chère sœur, belle-sœur, tan-
te, cousine parente et amie, enlevée
à leur affection le jeudi 28 janvier,
à 8 h. 30 du matin, après quelques
jours de maladie.

Saint-Aubin, le 28 janvier 1937.
Vous savez où je vais et vous en

savez le chemin. Jean XIV, 4.
L'ensevelissement aura lieu le sa-

medi 30 janvier 1937, à 13 h. 30.
Domicile mortuaire : Maison Bur-

gat-Maccabez.
Prière de ne pas faire de visites

Cet avis tient Heu de lettre de faire part

Je me coucherai et je m'endor-
mirai en paix ; car toi seul, ô Eter-
nel, tu me feras habiter en assu-
rance. Psaume IV, 9.

Repose en paix.
Madame veuve Elise Monnier-

Dubois ;
Mademoiselle Marg. Monnier ; Mes-

sieurs Jules et Lucien Monnier, à
Peseux, ainsi que les familles alliées,
font part du décès de

• Monsieur Louis MONNIER
leur cher et regretté fils, frère, cou-
sin, neveu et ami, que Dieu a repris
à Lui, dans sa 28me année.

L'enterrement aura lieu le ven-
dredi 29 janvier, à 13 heures.

Domicile mortuaire : Bue des
Granges 15, à Peseux.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Madame Albert Marti et sa fillette
Ginette ; Monsieur et Madame Albert
Marti , à Zurich, ainsi que les famil-
les alliées, Marti , Frieden, Perret et
Tournafol , Neuchâtel et Genève, ont
la douleur de faire part à leurs amis
et connaissances de la perte irrépa-
rable qu'ils viennent d'éprouver en
là personne de

Monsieur Albert MARTI
leur bien cher et regretté époux,
papa , fils et parent, enlevé à leur
tendre affection , dans sa 28me année,
après une courte et pénible maladie.

Neuchâtel, le 28 janvier 1937.
Je t'ai aimé d'un amour éternel,

c'est pourquoi Je t'ai attiré avec
bonté. Jér. XXXI, 8.

L'enterrement , sans suite, aura lieu
le 30 janvier, à 15 heures.

Domicile mortuaire : Parcs 81.

Armée du Salut
Samedi 80 Janvier, k 20 h.. Ecluse 20

Soirée musicale
donnée par la Fanfare Junior de Berne

Beau programme. Entrée 45 centimes.
Venez nombreux l


